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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Il n'y a p~s !"ombre d'esprit 
extérieure de 

d'aventure dans la politique 
la Turquie 

Nous sommes en dehors de la guerre, dit le Dr. Re:fik 
Saydam, et nous voulons le demeurer 

Mais l'obligation de prendre 
pas nous 

les armes 
échapper 

pour la défense 
un seul instant 

de la patrie ne doit 

Les inventions absurdes 
L'Agence Anatolie est autorisée a les démentir 

de la façon la plus catPgorique 

Rome, 2 (A.A.) - « D.N.B. • com· démenti le plus formel à ces assertions 
munique : purement fantaisistes •· 

Le c Popolo di Roma • publie la nou Atbènes 2 (A.A.) - L' c Agence 
velle suivante d'Athènes : d'Athènes • communique : 

Il se confirme de plus en plu,; que Nous i;ommes autorisés à opposer le 
le gouvernement turc a demandé l'au- démenti le Plus catégorique aux infor­
toril;ation du gouvernement grec de mations de caractère le plus absurde 
faire des débarquements de troupes pa!'Ues da.ns un journal étrunger, d'a -
dans les iles grecques de la mer Egée p1·ès lesquelles les Alliés préparaient un 
orienta.le. débarquement à Salonique, la station 

Ces débarquements devront être exé- radiophoruque turque attaqua la Grèce. 
cutés o;ous la protection de.; forces na- la circulation des journaux turcs ful 
val.es anglo-frança.ises et o;erviront à interdite en Grèce, les ports et les che­
l'organisation des bases aériennes. mins de fer grecs sont sous le contrôle 

On e!rt.llne que c'est l'Angleterre et la anglais et autres inepties de ce genre, 
France qui ont forcé M. Turquie à pren- qui sont du domaine de la plus pure 
dre une telle mesure. et absurde fantaisie. 
la journaux turcs ont été confis - Note de I' • Agence Anatolie 

qués ces derniers jours à Athènes. • Les cercles autorisés d'Ankara par-
Note de l'e Agence Anatolie • : tagent pleinement la teneur de ce dé-
• Noua sommes autorisés à opposer le menti • · 

, ... 
La réunion a Belgrade du Conseil Econornique 

Je l Entente Haikani4ue 

Le mot d'ordre est: 
Travailler et construire 

_,_,,_,_.... __ 
Belgrode, 2 A.A. - Ouvrant la VIe té doit être complétée par des tâches 

session du Conseil J;;conulllioue de 1 En- plui; unméd.iates. 
tente Balkanique, M. Cmcar Marko - Je songe à une entr'aide mutuelle vi­
viooh, ministre des ati"i : èS étrangères sant à un approvisionnement récipro -
yougoslave a dè<.la.ré notamment : que de .matières premières et à unç 

c Nous sommes réunis une fois de meilleure répartition de celles-ci entr 
plus en vue de continuer à œchercher nos pays•. 
~es moyens susceptibles de raffermir et En terminant , le ministre a dit: 
de développer les rapports économi - • Je voudrais souligner le caractère 
ques réguliers entre les pays de l'Enten- purement économique de vos travaux. 
te Balkanique - Le Conseil se réunit Tous vos efforts doivent se diriger vers 
donc dans des buts pacifiques et cons- un but unique: travailler et construire. 
tractifs. Le devoir qui 1111 incombe est Miais par ce travail commun les rap . 
également de trouver des remèdes au ports économiques que chaque membk 
difficultés économiques actuelles douL de !'Entente entretient avec les autres 
nos pays ressentent les effets de plus Etats ne doivent nullement être entra­
en plus menaçants . Une collaboration Notre collaboration bien comprise 
plus étroite entre nos pays s'impose vés. 
donc plus que jamais ; elle devms'im;pi- pourrait i;ervir à renforcer enoore da _ 
rer comme dans le passe du désir de vantàge les liens avec de tiers pays et 
maintenir les liens existants et d'en contribuer largement à une meilleure 
créer de nouveaux. coordination de nos économies nationa-

Cette première étape de votre aotivi-1 lt:s avec les leurs> . 

MËSURESDE PRECAUTION EN LES MANIFESTAT,l_O_N_S~A-NTl·BRI -

E Q Y P T E TANNIQUES ONT CESSE EN ESPA 
Le Oaire, 3 (A.A.) - Les autorités é- CNE 

gyptiennes décidèrent de rprendre de -<>--
nouvelles mesures de prècauùon en LE PROBLEME DE GIBRALTAR 
coopération avec les autorités militai - Madrid, 3 (A.A.) _ Aucune nouve!­
res britanniques pour la défense du le dèmonstiation n'a eu lieu hier au su-
pays. jet du Gibraltar. 

L'ordonnance militaire put>liée au- M. Serrano Suner, ministre de l'inlé-
jourd'hui, prévoit des mesures de ré- rieur, de retour mer à Madrid au début 
pression contre les propag.ateurs de de l'après-midi, a donné immédiate _ 
faux bruits ainsi que la creation d'un ment des instru~"tions form Il · la 
bureau spécial contre l'espionnage com police pour empêcher œs dé:::ra _ 
portant des ramifications dans toutes tions. 
les parties du territoire. 

Par ai1leurs, aucun bateau n< poul'l'1 
désormais quitter les ports d'Egypte 
sans un laisser-passer. Les ressortis­
sant allemands résidant en Egypte en 
liberté, seront mis en demeure de choi­
sir entre l'internamant ou la d~ de 

l'.ilmM. l 

De nouveaux groupes qui s'étaient 
formés pendant la nuit, ont été disper· 
sés. 

Dans les cercles autorisés, on décla­
re que ces démonstrations constituent 
des acles non-corrects. 

D'autre par Manuel ~ar. dana aon 

Ankara, 2. A.A. - Le Dr. Rélik Say­
àam, président du Conseil, a prononcé 
cc soiT, à 20 h., l'allocution suivante de­
vant le InÎcl'o des Radjos turques 

Honorables concitoyens. 
Aujourd'hui, je me faia un plaisiy d~ 

m'adTesser encore une .fois à vous. 

La Grande Assemblée Nationale a elci­
tu.ré hier matin les débats sur les bud­
irets de l'Etat sur iesquel, elle travaillait 
depuis dca mo.is. il s'a·,;it des budgets 
pt:i.nclpaux dont l'un ordinair~ et l'autre 
exlraoJdinajre avec un t.Jtal général de 
3 3 7 mir;}ions de ÜVTes turques, et des 
budgets annexes avec un total général de 
8 7 million~ de li-wes turques. Nous sou­
haitons de tou:t coœuT d.UX départements 
d'Etat du succès dans leurs activité& vi­
sant la prospérité, lle bonheur et la gran­
deur de la nation turqu~. JJ m'C:-6t un de­
voir de r ... lever ici avec re.:onnal888.nce 
combien le peuple a trouvé naturels les 
diffërents !'Sctifi<:es en imp5ts dont j'a­
,·a1s parlé préédemment et qui étaient né 
(;CS>aÎ res pOUr Ja réalisation d., J'équilibre 
sol:dc de ces budgets et combien nos dé 
puté.; ont été attentifa pour que ces sacrîH 
c~ ~oient en rapport avec les possibih­
tés de pait"men.t des citoyens contribua­
bles. 
AUX PRISES AVEC LES 
REPERCUSSIONS DE LA CRISE 

Il n'était pas po..aib1e que la crise dans 
laquelle se d~bat le monde n'eut pas ses 
rCpercu~.sions é"'1lement sur nous. De -
puis dt:.s mois, ie gouvernemcn~ travaille 
afiü de cor,ttecarrer les multiple, mani­
feetalion.s <le cette répercusston. Nou~ 

sommes contents des résultats que nou:, 
avo;i:i obtenus de la .OUS'!' en applicauon 
cians les di·fférents domaines. de Ja loi 
Ru-:- la sauvf"garde nationale. Ainsi que j~ 
VCUJ l'avais déjà dtt, nous avons la con­
'VÎcfjon qu'avec le temps nous allons ré~ 
colter un grand nombre d'avantages de 
cett.::. ioi qui est mise eu application unj­
quernent au fur et à mesure que la néces­
sité s'en présente. 

CONTE LES CAINS ILLICITES 
La déci.sion d'instituer le travail obli­

galc1re Jans 1Je bassin hou.iller a donné 
des ré.su•ltats positifs. Nous profitons sur 
tout. d'ns une très large mesure des a­
\·erll:ose:ments que donnent au gouverne­
n1ent nos concitoyens qui restent toujour3 
lrès éveiTiés contTe Ies actions auxqueHes 
dans .in but tic gain. procèdent ou essa-

lent ..Je procéder qJelc;ue.s personnes 
n1ali:-::~~ntionnées. De n1on ctjlé, je prie 
nos compatriotoes de ne pa~ insister poux 
acho?!er absolument le.!'.! articles qui n3 

sont Ptls produits dan.s Je pays, c'est-à­
dire l~s articles d''importation de néces­
siL~ St"Cond:ii re. C' ~S t justement des de­
Olit.ll..Je.:1 de cette sorte qui. vous causent 
de~ domm.ag,..s sans nécessité. 

LA SECURITE DE 

LA PATRIE D'ABORD ... 

\ioi.:~ voyez que le dCpartt•ment qui 
llr-r,t ·l,1 pl:.is ~rranrle place tant dans Je 
l:cè~(.·t oTdinaire que dan• le budget f'X­

traordrr.ai~. t-st Je rninistèrr. de la Dé-
-a;c nùtionate. Avec cet argent. dont 

l· to! li s'élève i1 J j0 rrullions de livres 
t'.!T u~~ d·:in.i les deux !-,udget1_;, nous tra­
V~i !cuis à compléter la sécurité et la d~­
cn 1r Ne la patrie. 

\ ous save:r au!!sj coonbien est claire no­
tre flC\lit~ue. Nous somnirs sûrs de la jus 
t~"~e de cette polttique qur v:lse la sécu­
ntt:: de 1a patrie. Nous travailîon~ not;. 1 

éc:a ter toute agresa.?on -qnj pourra~t ~O\l" 
•:rriver. , ... 

Tout en. fa .ant attt~ntion (JUC" la sécu­
rlt~ et la• confiance à l'intérieur restf'!"lt 
t<.:lies quelle!, nous montTOns d'autre part 
t.n~ rensibilité extrême contre ceux qui 

troisième article publie dans le journal 
« Arriba • organe des phalanges, décla­
re que Gibraltar ne doit pas être l'objet 
des discussions à une table ronde. La 
question doit être réglée seulement 
entre la Crandd3r.itagne ~t l'lilapqne. 

voudraient les détruire oa trouble-r I' at­
mo!phère de eécu:rité de Turquie. Vous 
sav~z qu'il n 'y a. paa de secret dans no­
lT~ administration et qu'i! n'y a pa"S non 
plus de procédure privant le concitoyen 
d'un queconque de ses droits. Quand 
'1ous ouvrez votre radio, vous entendez 
la propagande et les commentaires cha­
c ue pays fait d·après sa façon de voir. 
L~ bon sens iuTc compyend très bien ]a 
sitil'ific:ation de ces prop.:igandcs et com­
n1entai1e~ et Uc but le but qu1ils visent. 
J'attire spécialement 1'ac.tention de mes 
con.citoyeru1 : qu'ils n'attachent pas une 
vale.uy quelconque à de telles informa -
tions de radio ni aux nouvcJ.Jes men9on­
.gères répandues- pair oui-dite, jnspirées 
par ces infonnations. Nous désirons que 
YOUS soyez con:vaincus qur Ja politique 
claire el loyale d'Ankar:i., quj est aussi 
clsire et pure que son atmosphère, sera 
toujours conforme aux intérêts de notre 
peuple ~ui est sûr de a.on drojt et de ~a 
r orce. Ce que nous demandons des au­
tres nations, c'est d'êtr~ aussi claires que 
nous. 

CONTRE TOUTE ACTION 
VISANT A EBRANLER 

L'UNITE NATIONALE 

Honorables concitoyens, 

]P vo:is vous parler enc?-re d'une. autre 
question. On a commencé dernièren,ent 
ù parley d~ l'activité de certains hùtes é~ 
trnngers désirant créer une atmosphlre 
F10pic.e à leuTs pyopres desseins. j'ai ap­
J:"TÎ5 que quelGues appTéhensions en sont 
rées. Mes concitoyens oe11vent être sûrs 
~u1~ le gouvea-nement est t<>u.iours vigilant 
à l'endroi.t des activités de cette sorte 
cui, j'en suis convaincu, n" trouveront en 
Turqui. 'lÎ t.:n milieu ni des instrumen~~ 
po..;y faire avancer leurs desseins. Vous 
J:ouvez être certains que ta. plus petite 
impertinoc:ice sera immédiatement punje 
d<~ la façon la plus sévère et qu une ten­
tr.t;ve de cette sorte sera étouffée à )'en­
dioit où elle est née. Seulen1ent, je prie 
me~ concitoyens qu'ils aident aussi le g<>u 
vernem~nt devant de3 circonstancee pa­
reilles. 

Ebranler la confiance Téciproque de! 
ccnçÜoyens eat parmi les méthodes ac ~ 
Lud:<s d~ lutte. L'application de cette mé 
tihodt. vient jusque dans notre pay1. C'est 
la ;c.) nationale qui constitue la base de 
la déft'!nsf" contre cette méthode. La foi 
nr1tiona!e est l'armée pr~ncipale contre le 
!'l<lbolage et .Je d,dfaitisme, tout comme 
elle constitue la base pour IR vjc.toire con 

La ligne Weygand est constituée 
de la Somme à Montmedy 

••• 
L'embarquement des troupes alliées à Dunkerque 

s'achève sous Je canon aJlemand et sous 
Jes attaques incessantes de l'aviation 

Le speaker de c Paris-Mondial • rendant hommai;e à la résistance aes 
troupes alliées à Dunkerque, a dit notamment : 

Cette résistance héro1q11e a eu deux effets : 
1 ° elle a permis d'assurer le retrait en bon ordre de la plus grande par­

tie des troupes alliées du nord; 
2° elle a permis au Haut Commandement allié de consolider une nou. 

velle résistance, au sud, où les troupes alliées pourront attendre au 
pied ferme toute nouvelle attaque de l'ennemi. 

D'autre part le speaker de« Radio-Rome > fournit à ce propos l'eS rensei· 
gnements suivants : 

De la Somme à Montmédy le général Weygand a constitué une li&ne de dé 
fense qui suit la Somme, puis le Canal de Crozat qui unit la Somme à l'Oise, 
puis le canal da l'Oise à l'Aisne et enfin la ligne de l'Aisne. 

Tout le long de ce front, des batteries d'artillerie ont été postées de fa 
çon à interdire le passa&e des rivières à l'ennemi. En outre des troupes de ré. 
serve ont été réparties à l'arrcère de œ front où elle• se tiennent pretes à in 
tervenir dès que le besoin s'en fera sentir. 

Sur toute l'étendue de ce front des tirs d'artillerie de tous calibres oni 
lieu. Les reconnaissances aériennes sont intenses. On signale d'important, 
mouvement des troupes des deux parties dans la région d'Amiens. 

Le correspondant de c Stefani • dans une ville du Rhin est informé qu1 
l'Angleterre a mis à la disposition de la France pour la défense de lac Lign• 
Weygand • · 1000 avions, qui s'ajouteront aux forces aériennes françaises e 
400 chars armés. 

L'Allemagne compte mener l'attaque contre la c Li&ne Weygand • aveo 
la participation de 4.000 avions de première li&ne et 4.000 avions de second 
ligne. 

A Dunkerque, l'artillerie lourde allemande postée sur les collines qui do 
rnient la ville soumet les forts, le port et les navires alliés ancrés au large à u 
feu continuel. Le brouillard qui couvrait la Manche s'étant dissipé, l'aviatio 
allemande a repris ses attaques implacables contre les troupes en voie d'em 
barquement. 

M. Paul Reynaud, le maréchal Petain et le général Weygand ont vis1i 
hier le front et ont félicité les commandants des diverses un1tes pour le mon 
élevé qe leura troupes. 

~~==~~~~~~-.--~---=-=-~-~~~-=~==~lm 

Allemands et Alliés se preparent 
en vue d'une nouvelle bataille 

tre l'ennemi qui proc~e i1 un~ aa:ressi-On Le &énéral Hüsnü Emir Erkile! des en marche et les avions de bœ 
cor,, e la patrlo. écrit dans son résumé quotidien qe bardement ennemis contribuant 
PAS L'OMBRE D'ESPRIT la situation, dans le« Son-Posta • : à protéger l'évacuation de Dunke11: 
D'AVENTURE Le retrait vers Dunkerque des trou · Il est évident que, tam les Alletl'.Ulcjl'! 

(' oncltoyens, pes alliées de la France septentrionale que les Français se préparent en 
"<otre politique étrangère est la voie la a pris fin. On annonce que l'on a pu d'une nouvelle bataille. Il est donc 1 

plus juste pour la sécurité de notre pa- rembarquer les quatre cinquièmes du turel quo les forces alliées retJ.r 
11·., Dans cette politique, il n'y a pas corps d'expédition britannique. Dunkerque et ramenées en Angletl 
l'ambre d'aventu<e. Aujourd'hui nous La plus grande partie de l'armée fran- n pourront pas etre utilisées au c( 
somme en dehors de la guerre et nous ça.ise aurn.it rallié aussi Dunke.rquo el de la nouvelle bataille rangee qui eal 
voulor.s reste-r ainsi. Mais il fau• que vous parnît avoir été ram~née en Augleter- minente. Ma!,; il est certain que plw 
œthi:?Z qu·à l'extérieUIT ies préparatifs 

re. parviendra à réorga.wser rapiaeQ al:grr.entent sans ces.e et des mesures 
se>nt pyises sans que l'on sache quand et L'évacuation n'est p<IS encore ache· ces forces, à les compléter et à lefl 
dan, quelle di-rections elle• seront em _ vée et les troupes a.nglo-fra.nçaises dé- armer, plus v1t.e elles seront prêtei 
Floyé~s. Po•": cette raison, il ne faut p8 ,. fendent Dunk~.rque et ses environs a- entrer en ligne à nouveau. La rcu 
que 1 obl•gatton de prendre les arm"8 vec ténacité. de Dunkerque a démontré que l.:s t 
pour la d~fe~se d~ la patrie nous échap-1· Quant aux Allemands leurs escadril- pes alliées quoique investies de • 
pe un seul instant. Vous devez repous- , · · ti t à bo 

d '· - st · . ies aenennes con nuen mbarder côtés par les Allemand;; ont pu pa: ser un ;.;e e energ1que les suggestions . 
soporifiques venant de !'intérieur f;t de le cam,p retranche de Dunkerque, le t.ement s'ouvrir une voie ver~ la m4 
l'n:téricur. Aujourd'hui, la sécurité est port et les voies de communicatir, convient d apprécier au plus haut 
dan,'.l'~~io~, _et il ~e faut !'as que quicon- qui y conduisent tandis que leurs ve _ gré la rap:dl.Lé et l'habilete avec 
''"" a 1 exteneu.r ait des .ioutes que nous dettes ne manquent pas de torpiller quelles ces troupes sont parvenu 
~ommes réx.lus jus.qu'au bout à la défen- ' blir l 
•e do la pahie. les petits navires de guerre et les va - reta a situation après que la. 
LA CONFIANCE DANS LE peurs qui effectuent le transport. Sur sation de la lutte par l'armée belgi 
BON SENS DE LA NATION terre, à la suite de leur~ a.taques suc- entièrement découvert leur aile 1 

cessives, ils ont atteint Adinkerque, -. tentrionale et offert à l'armée a 
13 km. à l'ouest de Nieuport et occupé mande de Belgique la pos.>ibilité 
Ghyvelde à 10 km. à l'est de Dunker - vancer vers l'ouest et vers la côl 
que. façon à couper la retraite au corp 

l-lonôrahles concitoyens, 

T el!,~es sont les déclarations GUe voue 
adre!'!le aujourd'hui votre gouvernement 
qui travaille pouy la sécurité de la pa­
tri: et qu•i a confjan.e.? dans le bon sens 
de la na lion turque 

J• v•I( •lue tou •v" , .. _t, 

Les avions de reconnaissance et de péditionnaire anglais tout t.'lltier 
chaJSse de la R. A. F. combattent de fa- qu'aux forces françaises. Je crois 
oon i:ln.pl&cable lei colonne• alleman • (Voir h suite en 4ème P8l4 
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LA,PlIBSSR URllUR DR CR MATIN LA VIE LOCALE J 

LA MUNICIPALITE De toute façon à l'eiqpiration du con- I 

LE 

LA RECONSTRUCTION D'ISTANBUL 
1 
trat de 3 mois conclu avec l'Associatio., 

4. - En ce qui concerne la Russi..: On sait que le budget de 1940 de la le nouveau matériel sera à pied d'oeu-
s .. ' . rti ' l'. rd des . 0\1et1que, sa po 1 que a e~ . Municipalité et des administrations vre. 
Balkans mérite de retenir 1 attention. . . • . 1 LE PRIX DE LA FARINE connexes, qui vient d'etre approuve par . . . . 
Moscou a conolu tout d'abord un ac- le ministère de l'intérieur, comportr. 1 Des delegues des meurners dè notre 

DISCOURS DU PRESIDENT cord de commerce avec la Bulgarie. 1 ·11 t • t's samed· a· 1 di" DU CONSEIL un crédit de quelque 6 à 8 millions de Vl e se son presen e 1 a -
1 .1 Puis elle en a fait autant avec la You- Ltqs pour les travaux de reconstructi·o•·. recti"on des se~"ces de l'Ec.onomie à la 1 'houorahlt pT(> ldent t li t•u11 .. f"1 - t•on~ • .. v .. 

l;nf" " t:hut-1.1~ a zad•· , .•• 1111 - " unf' , .. u . goslavie. Mainten.ant nous apprenon~ de la ville. Seulement on rencontre deH Munic1palité. Ils ont déclare, au nom de 
ti1·utaritl- tr.:· .. prt>c:-if'u .. " • u f'""'u"f' l<'-t dit qu'elle est sur le point d'entrer en pour- difficultés dans l'applioation de cet im- 1 leurs mandants, qu'il faut des frais su-

• 1 Parlera avec la Hongrie. Cela signi- portant program·me du fai·t de la si·tua-lpe·n·eurs po_ur moudre le_ bl.é tendre qui lt>rf'lltf' .. qtH"•lion-. d1• la 110Htlttuf" lnt r f'url 

fie que le but des Sovfots est de ren- l 1 st t ment livre Ils dernan rt intf"mationalt- f'O llUf' lor"1t' htt'l-\f' pj . • . , tion internationale; On a en effet beau- eur e presen e • -

Lundi a Juin t9l0 

Les communiqués officiels 
de tous les belligérants 

COMMUNIQUES FRANCAIS! 
Paris, 2 (A.A.) - Communiqué du 2 

juin -au soir : 
Depuis l'ordre qui leur fut donné de 

se replier sur Dunkerque, les troupe~ 
françaises et britanniques engagées sur 
trois fronts dans la région de Saint-O­
mer, aux abords d'Arras, à Valencien -
nes et à Courtrai où elles se relient à 

COMMUNIQUE ALLEMAND 
Du Quartier Général du Führer, 2-

Le haut commandement des forces al-
lemandes communique : 

L'étroit ruban de côte tenacement 
défendu par les Anglais sur le littoral 
des Flandres a été encore réduit à la 
faveur d'une série d'âpres combats. 

••••.• 1".,_ ,,,,, f"'(("r(·,. tout dt> ..,ultr ur l'au. forcer politiquement leur pos1t1on dans d · · bt · · l"t dent donc une majoration du prix de 
• • " t d' . . . coup e peine a o emr, a . e ranger l'armée belge, obligèrent l'ennemi qui 

les Balkans e assurer leur part1c1paÏ 1 t. . d t t· . la farine de 5 ptrs par sac. Cette ma-
dit.e11r unf· u1·t1on <'o"'.u1.nc-u11t.,..~ • tion à tout règlement des questions bal- es ma er1aux e cons rue ion necessa1- ioration exercerait évidemment une ré- comptait sur un:_ reddition, à livr~~ un 

Parlant de notre politique etrangere, kamques Tant que l' Allem gne et l'I-. res. ' . . d . combat sans arret dans les cond1t1ons 
le President du Conseil a dit qu'elle est tali , 't d . ~ S . t 1 Airu;i que l'a déclaré le vali à son re· percussion sur le pnx u pain. 1 les plus dures et les plus violentes Elles 

Nieuport et la région de la côte d11 
Nord-Ouest de cette ville ont été occu­
pées. 

Plusieurs localités ont été également 
occupées à 10 km. à l'Est de Dunker -
que. 

aussi claire et aU$Si pure que l'atmos e n_etnt repren rondt rien es ovtrie tl tour d'Ankara, on s'efforcera de re l La Municipalité a jugé cette .deman-. occupèrent d'abord la ligne du. canal 
. ne se Je eront pas ans une aven ure . . . . . de ·rrecevable ' 

i;hère d'Ankara >. On peut appliquer e- 1 D' .11 .1 méd1er a cette situation en usant des 1 · La Bassée et Scarpe, puis la ceinture 
. d pour eur propre compte. ru eurs, 1 d. ·bu· . d ti L' ULTIMATUM DES xactement ces paroles au discours u . 1 d .gt d !'AU d 1verses posst ites e transac ons par jalonnée par Gravelines, Cassel Ypres 

Dr Refik Sayda.m. yl a aussrds1 e ml et lemaSgn~ lanst· takas \cornpensation libre) qui s'of - EXPLOITANTS D'AUTOBUS Nieuport et enfin le camp retran,ché lui~ butin capturés s'accroissent d'heure en 
Les chiffres des prisonniers et du 

· • . . 1 es acco conc us en re es ov1e s e heure; 200 canons de tous calibres ont 
Effectivement, la caractenstique " 1 b lk . jfrent. La menace de suspendre l'activite même en partie couvert par les inonda-

. · t es pays a arnques. La · d . <l , · · été pris par une seule armée. 
plus importante de la politique urquc D'ailleurs pourquoi se jeter ddns le . partie u terrain e l ancien c1rne- des autobus le 1er juin, au cas où cer - tions. Au cours de chacun de ces mou- A S d . d t· r . . 
c est d'être claire, d'être dépourvue tle d d . ltats I' . 1 tière de Surp Agop située en borJurc. ta·n= reve~dications présentées à l vements elles manoeuvrèrent en ordre u u ' rien e par icu ier a s1a:na -anger pour es rcsu que on es- . . d . , 1 ç~ a Ier 
tout detour de ne comporter aucune . b . d . ·r· t de l'1 vme pubhque sera ven ue a con- M . ·p lit' n'auraient pas été satis sous Je feu de l'artillerie de l'aviation! · , . . pere o terur emain pac1 iquemen . 1 . . , bâti d ·u t . • urnc1 a e - ' A. . 

1
, • • 

aspiration secrète. C est grace a cette D 1 B lk bl _, _ . dition d y r es v1 as en ourees de f .t , s eu de suites 11 a été éta et de chars tenant sans cesse l'ennemi 1ns1 que a annonce un commun1-
. d one, es a ans sem ent ucvmr . . Af. d' . 1 al 1 ai es na pa · · ' 1 u · t d" · de t D ke 

politique, que nou• avons entamee e - parvenir à demeurer encore hors de la' :iardms. m accroitre a v eur des bli d'ailleurs que la démarche en ques en respect par des contre-attaques nom- · ~ e_ e~ raor in aire, van. un rque 
puis la fin de la guerre de l'indépen - !terrains, et partant les bénéfices que Jal tion avait été entreprise par une par _ breuses et efficaces. 11 av1~t1on allemande a e_ff1cacement at. 

• ·li d te · t bl 5\ guerre. M . : l"t' t d f "t d tt, 1 • • • taque les troupes en voie id'embarque -dance, qu au mi eu es mp.s rou e. Mais ;1 faut toutefois faire cet aveu urnc.pa i e esco'."p e u ru e _ce " tie seulement des exploitants d'auto bu" Cette retraite accomplie par les trou- . . . 
' · nous avons pu nous as jvente on construira d'abord un reseaul . . ,. . . . 1 ment. Les avions en pique et les appa-ou nou~ VJVons · - douloureux. Pour avoir tardé à agir les '. . Ide notre ville qui n eta1ent nullement pes pressées de toutes parts et pnveeo ï d h . d . 
urcr J., rC-"pect gênerai. . . Alliés ont laissé les pays de l'Europe de vo~es ?e .co~mun1cations, toutes as-jautorisés à parler au nom de letn"6 col- de tout repos depuis vingt jours et sou-1 re1 s_d~ c balsse.onl't cause Ces pertes tres 

Le Dr. Refik Saydam a souligne que . phaltees al mteneur de ce terrain. ces
11

. d . d' t 
1 

h cons1 era es a ennemi. es pertes se ,. . centrale et onentale pai;ser sous la do- • egues. ainement ecouver es sur a gauc e . 
ious n avons 1 rntent10n de nous ieter mination économique et politique dP artere.s auront leur prolongement sur Dans les milieux compétents, à la par la capitulation du roi Léopold, de- sontd encore accrues. Au total, 4d ~a;1 -
Jans aucune aventure. Ce sont là de l'Allemagne De ce fait !'Entente Bal: l'emplacement de l'ancienne caserne dn Municipalité, on met cette démarche meurera un exemple héroïque de ténaci-' res e guerre et 11 tran~ports _ep a -

· · d. b. 1 · · ' T k · · d. IT çant 54000 tonnes ont eté coules En orles paroles qui in iquent ien es kanique a perdu son importance et sa a SJm, apres sa. emo 1 wn. en rapport avec k fait que commencc
1 
té dans l'histoire des années françaises 1 ~ . d d 

2
' . 

•ndances présent<-s et ,futures de no-1 force. Et les Etats de la péninsule sont ~uant au terrai~ de la_ caserne, le la nouvelle année financière et que le. et britanniques. 1 outre na~ires e guerre, ont croi-
re IX>litique Mats 11 n en mdique pas , . • . vali annonce que l on a du aJourner la t h d ntro"le t hn" seurs, 2 croiseurs légers, 1 croiseur con-

. obliges de courber la tete a tou.; les momen approc e u co ec 1 - a · · 1 ·11 t · 1· 1 bl . . · · • t t tant d etteté de constnJction des •rrands immeublP · race a a v'u ance e a unp aca e tre-av1ons 6 contre-torpilleurs 2 tor-itoiru>, avec ou au e n caprices l'Allemagne b " que annuel des autobus. Apparemmen•~ . . d d d 
1 

è . ' . . ' . 
ucllc façon nous entendons riposter à ' que l'Qn envisageait d'y ériger. Afin1les auteurs de la démarche en question energie es troupes u nor • es suce s pilleurs et 1 vedette, ams1 que des nav1-
ux qui chercheraient des aventures. d'éviter que cette étendue relativement! t 

1 
•t s sont e t territoriaux que !"ennemi obtint sont res marchands représentant un toial de 

.i. Tous ne somm~ intéressés en aucu. ~"f ... ....:. .-_ 11;.• & a ~:,·~ considérable ;prenne l'aspect de ter • . état et redoutetlt de se voir conipenses par es per es inin1enses e 16.000 t. ont eté endon1magés. Des 
• . "' " (. r,. t: t!I ! saven que eurs VOl ure n re·; · d t d . 

c laçon ni de près ni de loin au dra- ~ - - · -- · --~'"'- rains vagues on y aménagera des courw ma~vaisl - d 1 exploiter li vies humaines. La force allemandes est chalutiers et d'autres embarcations ont , . . ' ----=- ----, . , . . 1rettrer e permis. e es · · s durement éprouvée et nos armees dont é · · dé · 
l.C. sanglant de 1 Eu_ r_ope, qui es. ·t la co_n- de_ t_enrns et d autres mstallat1ons pro·,ont donc pris les devants en annonçant te aussi tru1ts. 

l SOYONS EVEILLES le moral est plus élevé que jamais, sont L'a · t ttaqué n ut a ec 
,-qucnce de la pohtiquc secre~e: p eme v1sonf1res. 1 " . . 1· . . qu'ils cesseraient l'exploitation des li - prêtes à affronter de nouveaux com via ion a a e o re v 
e fautes et d'erreurH, qui a ete applt- ET PRUDENTS _E in, a ... umc1pa 1te se_ reserve de1gnes qu'ils desservent. succès des concentrations de troupes et 

f h lt l d l bats. La plus grande partie des troupes d à t re uéo pendant des années en Europe. "· '''"' t• '"'""""""'"1 •. ""' "'."'" 1001, aire asp a er, par es soins e 'ad - COMPRESSION DE PERSONNEL es ouvrages er . 
out cc que nous pouvons faire c'est de I• , ...... r. .. 1d ., i,. "'""'"« ' ministration des tramways, l'avenue En raison du début de la nouvelle ~epliêes vers la côte fut .déjà embarquée, Une escadrille de vedettes a torpillé 

. . b" a Dunkerque dont les defenses tiennent t d 
4 

,
000 

t re: Que voulez-vous, vous n avez pas Il se pourrait qu'un Etat ou un grou- qui conduit a Har 1ye. année financière on a procédé, dan<> . • . un ransport e . onnes. 
1iv1e la voie de la franchise et de b pe d'Etats veuillent aujourd'hui s'assu LES EXPROPRIATIONS tous les départements officiels, à la touiours. La France peut etre fière de, Le port de Marseille a été bombar -

· · Les f rmal"t' d' opr·ati· ses chefs, de ses soldats et de son hé- d. 
1 

"è f . 2 d yaute ou nous nous sommes engage&; rer la possession des Détroits, à la fa. o ' es expr ' on con - füoation de l'en caisse existant en fin .. . d • . 1 e pour a prem1 re ois. gran s na-
. , ro1que ar111ee u nord. . , . 

1us n'avez jamais servi loyalement la veur d'un coup de surprise. n se pour- tlnuent a entraver dans une mesure d'exercice et à >l'application du nouveau vires marchands y ont ete coulés. 
ux comme nous 1 avons fait nous-mê- rait aussi que nos engagements inter . considérable l'activité de la Municipah- cadre. Dans certains cas, une compres- Au cours de la iournée du 2 Jlfln su -1 La voie ferrée Lyon-Marseille a été 
"5 ; mamtenant, vous payez le prix nationaux· nous entr-am<nt en guerre. té. Les articles de la loi relatifs aux sion du personnel s'est imposée. Ainsi,~ le front de la Somme, de l'Aisne et dans endommagée en plusieurs points. 

vos fautes ! •Mais ceux qui, pour se Nous sommes sûrs que dans de pareil- indemnités d'expropriation ont besoin la direction générale: des Douanes d'Is- l'est, l'activité se borna aux feux d'ar- Au cours de la journée du 1er juin, 
gager tic l'aventure gigantesque où les circonstances l'armée de la Rèpubli- de recevoir une interprétation officiel- tanbul on a procédé à la mise à la re - tillerie et à quelques tirs d'armes auto- lespertes de l'aviation ennemie se sont 
se sont engagés et pour satisfaire que fera son devoir. le. traite des fonctionnaires ayant 30 ans matiques dans la région de Rethel. élevées à 58 appareils, dont 42 ont été 

1r ambition aveugle jetteraient les Nou.s constatons seulement qu'au Les commissions compétC'ntes s'e 1 de services. Ces préposés ne seront Au cours de la nuit du 1 er au 2 juin abattus au cours de conibats, 8 par la 
ux sur notre pays. verraient que nous coun; de la présente gut!rre une sérit! occupent. La loi. Aera !-lôumisc. prochai- pas remplacés et la bonne marche deis nos avions continuèrent le ravitaille • o. c. A. et le reste au sol. 
1csiterons pas un instant à. défendre d'arme.s nouvelles sont entroos en jeu, nement à la G. A. N.. services devra être assurée par le per- ment des troupes du nord. De notre côté 15 appareils manquent. 
u.u'au bout notre droit et notre exis- ou plu.; exactement que l'on a commen LE TRANSPORT DE LA VIANDE sonne! ainsi restreint. On n'a pas en- De nombreuses reconnaissances pro-
.... f d Les chasseurs alpins qui avancent cé à utiliser de façon toute no~velle des Le transport de la viande par les core re". u le budget de la Direction Gé· on es furent faites dans la région de lCC. 

" è au Nord de Trondhejm ont occupé Bo-
- armes déjà connues. Parallèlement à soins de la Municipalité s'effectue de nérale des Voies Maritimes de l'Etat ni Tr ves et au . sud de la Forêt-Noire. do. 

'A ~ - ~ ~ !' t· f ti" l' ti d l façon très régulière Des' le prem· · d 1 D' t· G' · • l d J' Deux expéditions dans le sud-e~t hier :.:! '90..:.-" J ............... "'""" :::::?.-:=~': ac ion aux ron eres, ac on e a . . ·. ierl celui e a 1rec 10n enera e e ex-
-- -~-- ~- ... ë, c Cinquième Colonne • a commencée à JOur, a 5 h. du matrn, 3.500 grands ploitation du Port. On igrnore par con colita à l'ennemi 12 avions jusqu'à pré: 109 .. 

l'intérieu<r des divers pays. C'est pour- quartiers de viande avaient été distri - séquent si des économi!lS devront y ê- sent dénombrés. 1· Au cours de la nuit, nos avions de 
S EVENTUALITES DE GUERRE quoi, en même temps que la défense bués aux différentes boucheries. 1 tre apportées. Toutefois, suivant cer • X oombardement continuèrent à assurer 
1ANS LES BALKANS ONT DE aux frontières, il faut instaurer la dé- On sait que, provisoirement, la Mu taines informations, ces budgets ne , Paris, 2 <A:A.J ~ Le, mi~istè~e. del Je ravitaillement des troupes alliées 

NOUVEAU DIMINUE fense de la nation, sur toute l'étendue nicipalité utilise le matériel de la So comportent aucune modification sub l Air communique dans l apres-m1d1 du dans la région de Dunkerque, notam . 
1 

'"
1 

«int· 
1
' <· ... ,r •• fit" '""'l"ttt< t1i· la Jt.uf·r- du territoire. ciété des bouchers. Toutefois les mesu stantielle. 1er juin : nient en n1édica111ents. 

,,. ···•' •• 
0

•··
1
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1 •·•tt" '1
• ,. • .,,,. res nécessaires ont été prises en vue de LES REALISATIONS URBAINES Des bombardements offensifs sur les Le 2 juin, au petit jour, de nombreu 

rtt"l -
0011 

.. (•otnon• ("on-.it111-r,.r «
1118 1

" ~ li l S bah ~~ ~--- se procurer un mate'r1·e1 neuf. Deu~ ad· t d d be ~ D'USKUDAR rou es au nor 'Ab ville et les trou· ses missions de reconnaissance furen" 
p ih: 4 ·•ntlt1ut•ra dun• h·o; n 11a...1n... en a -~"':.. . di ti t 1· . propo . 1 $ ne . f ff . ff . 

. . ~~· ·~•'"'"1 ~ '- _ JU ca ons on eu 1eu a ce s, d Le Palais de Justice d'Usküdar,cons- pe en 1n1s urent e ectues par nos e ectuees sur le nord de la France. Un 
L'Allem gne a orgarnse toute sa L première fois on a reçu seulement une truit à Pa;akapi, est complètement a - appareils. 25 tonnes d'explosifs furen c Messerschmidt > se posa intact sur 

·hrne de guerre et toute son écono- LE FACTEUR QUI ASSURE LA offre de motor-boats; la seconde fois chevé. Les divers services judiciaires y lancés avec succès sur deux convois al- nos lignes et le pilote fut fait prison-
en vue de terminer la. guerre "."t V I C T O I R E il y a eu également une seule offre pour ont été tmnsférés et ont commèncé dès lemands qui furent détruits. Une voie nier. 
li semble, en effet, que les destinees la livraison de camions. Cette dernière samedi dernier à y fonctionner. ferrée fut coupée à un passage à niveau Dans la matinée, plusieurs vagues di 

Oc "d t '\I. lhi .. f')ht ('•1hld '\'nit-ln #(·rit notant -
a guerre se décideront en ·ci en · firme a entamé ensuite des pourpar - On a décidé de construire un nouveau important et la route rendue inutilisa- bombardiers ennemis furent attaqués , mf'nt: 

s ce;; conditions, l'Allemagne na au- !ers avec la Municip1lité en vue de la local pour la brigade d'incendie de ce ble. Au retour de ces missions, nos bom- par notre chasse et pris à partie par la 
beso d · f t Les tanks, les divisions blindées, les b 

In e ereer un nouveau ron constructtcm en notre ville de la car - faubourg. Il comportera également un ardiers pris à partie par la chasse en-! D. C. A. Les résultats sont encore in-
' les Balkans. Les pays balkaniques avions iallemand~ ont eu le d~~us sur rosserie des canuons dont elle ne livre terrain d'entrâmement pour le persan- ne111ie abattirent un « Messerschmidt connus. 

e l'Europe centrale sont. en fait, les forces fra~çaises. Car 
1~ ;e~ime, en rait que le moteur, le chassis et les nel de la brigade. A cet effet, on pro- --,,---.....,...,...---,......,.,=-==' ""'""',,...""'""'"""'""'""'""'""'""'""""""'""'""' .. 

:·occupation de l'Allemagne. Là France, en dep1t de tout l hero1sme de roues. cédera à certaines expropriations. 
gnc, la Roumanie, la Yougoslavie la nation française, induisait à la fat-

' Bulgarie travaillent pour elle, sur blesse. Le socialisme et surtout le corn- L ... corne' di· e aux cent actes di· vers ... 
an economique. Sur le plan politi- munisme, avec leurs discussions inté - U. 

c pays lui sont plus favorables rie-ures, empêchaient la nation de son 
ux Alliés. Dans ces conditions, !'Al- ger suffisamment à sa défense. Quant L'ENFANT DE RACHEL LE COMPARSE 
gne a tout mtérèt au maintien du aux Anglais, ils ont attribué une imper- l 4 a rem me Hactll'l r.e n't ~t 1•a" <'l'llt de la ce dra.m(' hret 11\'Ril t1E>ux prot~onlstes: T1.·v-

I quo. ta.nce excessive à la S. D. N. Se confor· Bibl(.> 1 0.\'.1lt f.·tt!- H!X'rcue I' IUt.·e matin, itll Jik ('l .\rtln. altAb]NJ RU C'tlt~ d'EAAd à C'..e<llk pa 

Les Alliés sont très occupés sur 
ont occidental. On ne saurait sup­

qu'ils veuillent disperser leurs 
.s en créant un nouveau front 
les Balkans. Leurs armées du sud 
concentr&-s en vue <l'une mter -
n éventuelle de l"Jtalie. Et le~ 

balkaniques ne sont guère dispo­
se laisser en traîner dans une a -
re sur l'instigation de:; Alliés. 
n, il n'est plus de l'intérêt de ces 
rs de troubler la paix balkanique. 
ne "emblent pas être matérielle­
n mesure d'entreprendre ici au-

mant à leurs traditions. ils se sont abs­
tenus d'appliquer le service militaire et 
ont négligé même de renforcer leur 
flotte. 

Mais les premiers échecs ont pro­
voqué tant en France qu'en Angleterre 
une réaction fort intéressante. Si les ar­
mées allemandes avaient essuyé les in­
succès subis par les armées alliées, le 
nazisme serait aujourd'hui à terra. Car 
c'est un régime qui n'est basé que sur 
la force. LJa. moindre faiblesse marque­
rait sa fin. 

Mais les démocraties française et an 
ction. glaise se ressaisissent bientôt.Les pré-

L'ItaLe, si elle intervient. le fe· sident.s du conseil font connaître à la 
le terrain que lui indiquera M. nation, du haut de la tribune parlemen­
L Allemagne ayant décidé d'ob- taire. les insuccès subis. lis les procla-

a Jécision sur le front occidcnj:al, ment au mond~. Ils ne cachent rien. En 
1 demandera, suivant toute pro- même temf.6, tles mesures immédiates 
..,, d'attaquer la France par le ~ont prises. Le haut commandement est 

ès l'accord réalisé entre les So- changé en France ; beaucoup de géné­
t la Yougoshvie, les nouvelles lraux et d'officiers supérieurs sont re· 

n Rome sont de nature à con- levés de leur commandement. On ima-
ccla. gine quel ébranlement de pareilles me-
ffu-me que. dans le cas où l'Ita- 1sures apportent en pleine guerre. 
rcr.ut en guerre, elle ne verrait 1 Or, ces mesures qui auraiEmt suffi à 
nécessité de troubler la paix des 

1
amener le renversement des régimes 

. C'est dire qu'il n'y a pis d~ autorita'res ont pour effet de donner un 
l'une attaque soudaine de 1<1 nouvel éclat à l'esprit national en dé­
.Italie egalement. 1 (V.oir 111 suite en 4ème p~e) 

Parc tlc ( ;ulhant, fu>ant à loutl"'8 Jambes. Les a-ar· sa. 

tlit·f\8 !'arn\tt·rent t·l lui 1lem;1ndl-renl les r isont> Les <lt•ux <'On~ommnte-ure ."(" prirent dt• QU{'-

Je tant ile hi)h . Rnt·ht·l fit une rt'P0nt1c t•m - relie. 1'(•\'rlk aalsit son revolver ('l rit feu. 
barr.issl"e Qlli t·ut pour rc'sultat ll ".ac-rro\lre Il.''- Et c'e8t un tro1-<1l~me PC'?"l'onnage, Il' nommt~ 

t.oucon qu"lll5 •• ait Mon atUtudt> Heceb, assh t:·an<lUlllement devant une tnbll' 
Sur <'l'S entn•Caltes d~ \&&laJementM Parti· dnn!t un <'nln de l"~tabll11 ·emt'nt, qui H'<'l.lt ln 

rf'nt d'un fourn:· Un <'ntnnt de fi mol11 y nvnll balle ! 

tlé dt~pos~. LA RENCONTRE 
On prfvlnt Ju J><•llœ, qui, là f>on tour, n cl~tl-r...: 

Har·hel dPvnnt le 1ir·emler tr:lhunul pi"nal de paix 
IJn11im t'Uut Ivre• 11 \'l'n••il de 'IOrtlr en tltu • 

bant d'une> l:>raBf;C'rie dE' Bey<>alu et Il Prenait 

plailtlr à moleciter !NI pnMants... les i>nsaantes 
- L'enrant eat ll mol, u lllt ln femme. C"l"Jl un turtoul! 

entant llléalti.mP. Jp ne oouvals P<ir rons~uffit 
A un tournant dl' rue, Il ~e trouva nt>z-il-ncz 

,'élever. Je l'a\·ais lainé üana le parr- cJ1:tnfl l'es· a\'ec un Je-une couple, \fllt' suzy et ~t Nt"ratl. En 
potr qu'un homme de IJien te trouvt'ralt E"t 

110Jirnrratt 
Ir Qunl N·tt<' rt>nrontre d~plut-rlle nu l>O<'hArd? li llt"· 

Rat'hf'I 

~t:tll 

publlr-

rnlt prnbnhlemf'nt fort l'mhan·1u11u~ cl<" i<' dlrr lul 

1riêmt>. 1 
1u raH, rnaintt."nnnt Que le M{'anclalt• <'li' LC' rait l'!>t QU(', snn<11 ootrt' forme dl' Pmcèll, 

<'ar voua pc-nsl"z bien que l'on nc• oarlt 11 811 hlt llnn n:-volver <'t Il.' braqua sur le!t deu' 

Abbas amca, ma soeur 
- Fort bien, mais laquelle 

Fatma d('mande une revue. 
? .Marie -Claire>, cMatch• ou cSignal• ? 

(Da..>-"' dr Nadir Oülc:r Il l1.4k:&m1 

-== 
d't'I~ r son enranL Qu't-lle ne rH.'t1i rilus llhnger U lo!'!ti- ~·'nterp(ut~rent t"t d(:s3rmèrent tr;uJlm. Il 11 LA RATIFICATION DU TRAITE DE politique ne fut pas discuté au cours de 
dW.lmulcr' romparu dt•vant ln ·1'·mc chamb"' P<'nalc du 1r1-'coMMERCE RUSSO-YOUGOSLAVE cet entretien. Un haut fonctionnaire 3 

riue ilP retlt' .1\'enture ~\ans tnu11 Il' qu111rt!f•r <h: Jf'Unt.'5 JC<'ns lC'rrlrl~i;;_ La )t{"{'nl' fl\'nlt eu hcurec.· 

St·kec:I QU'rlle h·lblt(• rien nt• l't'nll*l'ht" plus M'ment dC'll t(omolfl~. f'>c!l ti.toy<'n<> dC' bnnnp v-> 

A ~ut•lque <'hr mnlhf' 1r eat bon ! · 
hunal '""cnll•I Noir<• homm•• Nait .,,., !><'nau.1 LA REPRISE DES RELATIONS Dl· déclaré à titre non-officiel que la repri-

DA VID ET SALOMON "" "'" Hvcniu.-.. u " ""' 00
"'"

1 m"'' ù 5 Lto• PLOMATIQUES SUIVRAIT APRES se des relations diplomatiques avec 'a 
d'Pmf'n~le 

1 navht JJt Yrdl ·li les at•r•t mau' • a UNE« PJ:iJRIODE D'ESSAI., Russie Soviétique suivrait celle des re· 
n·n<onl•~ hl.r '"""n rn. "'"'"'' "' s1rke.-1 un LES CONTREBANDIERS! Belgrade, 1 (A.A.) - Le prince-ré- lations économiques après une période 
nomm? Salomon 11\'t-'<' Qlll il "Vl•lt d',·•n<·•·en• <l"- L- nnmm"• ll>rahlm "l c•e• •l habit 1 u d 

.. ~ '""' t" .. " an n· h. M La t• · 'essai, peut~être d'un mois. Ceci per · m~lk. Tnut de- .sullt" Dnvllt dC-aalna Mon pol kap;1n nvith•nt '-'t<- dt'.-nnnC't's à la dlreetlon dt' J· gent Paul reçut 1er . vrcn lCV. m1-
trnan1 et ('n l••rta !l ('OUP& u l'lnfortuni! Salomon. ~ùretë ('Ontme ~(' Uvrnnt à la C'OOll'ebandc de l'h1L nistre de l'URSS à Sofia, qui est venu mettrait aux deux parties de constater 
1 '(•lat ÙC' la victime est dl;S p(-1·é. f roine-. Ils t-tal('Ol tll(•s di!t<'rét<'ment Avant·hlcr, à Belgrade pour }a ratification fiU trai· SÎ elles SODt satisfaites du fonCtÎOilne -

l.t•I' parents ch.· salomon. act·ourus flU f'P«· h .. aient.a les ont brusquf'm{"Tlt entourés, d.nns 16 té commercial ru..c;so-yougoslave. L3. ment de l'accord commercial et si les 
•a<'Je du tlrrune <>nt rallll lyncher le meurtrier. rue et condulta au poJ1tc . lis ont été trouvés conversation entre le priflCe régent et deux pays respectent la convention se-
Cc dei nle,. a ~t' d~IZ'aaé à ""rand .... lnt' .. ,.. main• Jt0•11'urs l'un- ·ertaln• quantlt~ 1t'h'-l •• J la 11 1 d •· te · 

.. '"" "~-,. ( ·- ' .,. 
1
"" ne. 11 un le ministre fut personnelle et cordiale. on que e es eux pays n m rv1en-

ven~e "' ·s qul s"l'taie-nt a.buttuc11 111ur lui. u•vu\\·<'r l·t cte 11olanard1'i 1 ~-
.. 1 . , 1 ,, . Dans les milieux officiels, on déclare draient pas mutue lement .... na 1.wi a.! • Quelques mlnulf:'S plu ... 1 -d , comme on l'am(" Ev11 l·mrru.•nt cet 1nquJ.. ... tant arse.na A IC"<t! Sl•l· 

nait 1:1.u 1>0.'>tt:, Il .1 cwuyé lie ru1r en aautant 1ur •I f't les fJ.eux llonUTI111 ont •tt d•r•rê• ·~ t.nb'd~I que lf' dév•loppeiment de la i\u 'ÛOR fa.irM int .. rieu.re11 da l'a.utr.. 
lt toit d'unti: m1t.l•onnette ba11e dH enivlroal. , •al 



• 

~nd1 3 .Juin t9tO 

CO!frF.s DE • BEYoaLU a 

3-BEYOGLU 

qu'il collabor&it à un a.utre journal 
force lui était de dicter son article à t:m • Nos lecteur: ::naissent bien" VieEconomiqt1eetFinancière En passant ... 

Max du Veuzi.t, un des meilleurs• -- sa femme, qui, elle, a.u moins, av~t 

: feuilletonistes français !1e l'heure ·= En parcourant les statistiques LES Hl~HES DE a.p~::\!:r~u~i!1:~cAne mort:. 
P'TIOT 

'c·.,, 1· •Nous avons 1publié plusieurs de ses• JULES JANIN envoie une lettre à l'un de œs confrè-, '" C61o qu.l l'a dJt lul·mt'mt-, de t'IL bou· L l ' 0 0 

.. ~•nt""'°"''· rnon ''""': , . ..., "" ••ave' ouvrages. Nous commençons au • • e commerce ex er1eur en Jafi• Un amusant .souverur sur Jules Ja- res. Celui-ci finit par soupçonner que 
' "'''"• •u• , .... "'

0"°'é "0
"' '" '"' • 

11 jourd'hui en feuilleton le dernier• • j (•40 nin, enlevé a.ux lettres il y a un peu cette lettre émane de Ji.Jcs Jilnin. ln · 
"" •1·. "' . d 1 . . • VIe r - ID a fS · " p1u.s d'un demi-.sièc1e. capable d'en déchlftrer une .seule ligne 
11.,. du ~~ un brave '! parce que J'ai ft6 • ne e a sene ; ••• Le célèbre J. J. jouissait, - si !l'on il prend une voiture et se rend à l'as-

"""ttu1- dt"" fer 101111 J'n~z deil Boches f L'INCONNU 21 "JI" d' "f • ' d J • d ) 
" ...... 

1
••· ...... ··- Lblr QUP ... m·all .... • n1I Ions acti soit pres e a moitié u vo urne Olie dire, - dans les imprimeries ' ey . 

..... , ::·· : •lai•, à ""°''"" ... m'falt .... ; Ili .;; total des échanges 1 d'une notoriété qui :ne deva.:.t rien à - Ah ! c'est vous ? lui dit Janin . 
.... '"' ••• d'nu .. taIUu ..... ,.,. -... de 1 son talent d'écrivain et de critique . Vous a.vez lu ma lettre ? 
t-.,:;:• ••oa • : ••• Littérateur parfait certes mais scribe - Pardon, je l'ai reçue seulement, et 
""""' '"· n,....,.,.t , t'"'"'""" rnt•n• ëmo•· •CASTEL PIC Le «Beyoglu• a publié vendredi un 1 L'ITALIE, qui lui a succédé à da tête d' 1 bl la : d 't .

1 
. d .t ..,. viens vous prier de me Ja lire 

""• 1 • • è · · · M . 1 bal . . epora. e, cop1e on l mon ru ,- . 
•·...._ '""' ton <la<. • l tr s mteressant expose de . Nazm1 de a ance commerciale turque,VJent 1 •t . . , . A quoi le feui·uetoniste re'pondit av~ 

"• • · 11 • • • . 1 • • es gaze. es etait de nature a frure ~ ""- a~ Pu" •1uf' "l "" '
011

- • .s. ctuf' Topçuoglu sur le commerce exter1eur de voir egalement son trafic arrêté ces . , . bonhomie . 
l·,._,::~""·•. '""'' un '"''""" • Il s'agit d'un roman au sujet pas-11 turc que le ministre fit devant la G. A. !derniers temus. La Turquie, en effet ' damner les C~a.mpollion d atelier le~ , 

ti.,. "n<'orf', Brochut ! Pourquoi quf' tu • • , ' • ·te d ... . plU.9 experts a !a lecture de.s hiéro - Je Vais essayer, mais VOUS savez 
., '"""" tu '""' "''""''"' 1, ru de• sionnant, à l'action mystérieuse et11 N. en reponse a une plamte de M. Ha- par sui e trop fortes exportations 

1 
hes . . . • . . 

lit·~t ~ft dc- '" t.'hh·orft" ~ J~·(·olo .. uu ··•qui' b di , • lil Mente~e. vers l'Italie, qu'elle ne pouvait compen- g yp . , . , . Je ne sws pas tres ~ur de reUSSlr. 
v,.,: :.. • aux re on ssements imprevus. • Ce dernier s'était plaint de la dé - .ser par des importations égale.s, a dû Aux ~ebats>, il n Y avrut que deux En effet, après une tentative infruc-
""'' '•'"'"' ""· ;·..,, ""' " , . .,,_.,,,, •. : Nul doute qu'il sera. très appré • croissance des importations à quoi le suspendre Ies exportations ayant un compos1 eurs capables ~e traduire tueuse, il plia le papier, le mit dans sa 

'l"•a;, <'que j'eW.. les &gne.s bJZ&l1reS dont il t h t d J'. .bJité J lire '••<. , . •cié par nos fidèles lecteurs. • ministre du commerce répondit: Expor actif assez, important bloqué en Italie. . . couvrru. poc e e , ans 1mposs1 e s:i 
••or1~" t,.,, ... .,., "" mnH•. •·•mm• • • • ter n'est plus le grand problème: c'est En fin ma.ra, la situation était com . d'innombrables .feuillets, car Jani.o.j lettre, il se tina de ce fâcheux pas en la 

;QI "'f,tlt~ d~ l'ou\·r:1~·f' iu•c:ompll pn.r Hro· I • • • • • • ••••••• • importer:t. me auit : fut un pondeur mtana&able. Lora - c:raconta.nt>. 
1'11..tt .. ,.. t l tlolor:co pronun("f p"r lt'O <"Oin .• I V A R 1 E T E 

- -· " En effet. Voyons un peu les statis- Imp. Exp. ' a.nt lmndnPnt1'. Brochut dit ·1 -------

tf'lit on~ • .Jan,·h·r, P11ur11 .. t "\au,·llc .. : L . d tiques des trois premiers mois de l'an-
... ,: .. I• tout, mN Pot'. '°" rn baffiP> U· a na1ssan ce e née 1940 en Ce qui Concerne le Commer- 1939 2.327.000 3.642.000 
1''>•u:•1

•
11 

'"" '''' : eh bien ' "'"' ••• ce extérieur de la Turquie. 1940 3.185.000 10.692.000 
Mouvement 

(• ,l"·· "0
""'"

0
' .... j''"'' e'qu• ÙOU< l'eau de Cologne Janvier-Mars Imp. Exp. Les exportations vers l'Italie repré-

1. ... ..,.,, fl:Jltl~ df'orRlt'r'i <,lx JOUNI ; ~Il rc-inon. Sentaient donc à Cette date plus du 
""" 11 °" f't troi'I ~C'ma.111 .. ., c·a. "''tro11-

' ~ ''"•••. ;. t'a"""· r·hoz """ """· On a célébré, l'année dernière, le qua- 1939 30.557.000 1 • . 30.155.000 quart des exportations turques. 
'••;~ "'""."" h••.,•f - mol, ;·,.,1, d ... trième anniversaire de l'invention de 1940 17.962.000 38.707.000 Voici les chiffres concernant ~e com-
\ ~ au, "• rrunm•. ""' d• ""'

1
'

0
"· l'eau de Cologne. Ainsi. très nettement, le lecteur se merce avec l'ANGLETERRE et la 

~ b,,1rf' \Io~ ciuantl ,fui f"u dorinl q.'11
... Cette naissanCt' a une origine assez· rend compte qu'alors les exportations FRANCE f.t' "• 1 tc-mp'i n1'11 p;1n1 lonr.. 1. eu- , ' ' 3 

'~~ tla1t <11tn .. e'putt>lin nù .i'Etai pour- curieuse et dont les details sont peu ont augmente de pres de 0 pour cent. 
'":•

11 
"t nu "«· i'\ rat.ri tt..-. m:irmHMa, connus. C'est pourquoi elle mérite les importations ont diminué d'un peu 

J';:iJ Prl" n1on Plnl'llr a,.,... un,. ru d'être contée. moins de la moitié. Anglet.erre: 

~1, •b • MONSIEUR FARINA / La raison en est simple - et elJe est 1939 1.602.000 839.000 1 
~ .. 

0
"""•· "" moln•, ta •

0
•• "' ! . . d'ordre général comme aussi bien la 1940 1.947.000 5.546.000 

._ ~"1 ~7' """'"'"" <><. """'d•nurnotalt L'inventeur, on le srut peut-etre, fut constatation elle-même est d'ordre gé- F1rance: Cilla' dl Bari 

.:"•••. , 0" ,..,
0
"'"' ou'•"• ~tait honni-!• un nommé Jean-Pierre Farina - d'a· néral et s'applique à bon nombre de 1939 513.000 1.100.000 CALITEA 

Imp. Exp. 

Jeu di 6 Juin 
J cudi 20 ,Juin 

Maritime 

Dl' parts !pour 

Pirée, Naples, Gènes, Marseille 
' f,. "" Mon hA.lt\ roucll. • l Je n p· r Fem· 1940 L ~ 

'"' pres es uns - ou a - "'re 1· pays. Les grands pays exportateurs 416.000 4.497.000 ignc nxpress '-t..ii. "'" tnquJn11 df'1ni1 .. <'f'! f(·m1"' . d' • J t M · il __ ;__ ___________________________ _ 
" ''au ms - apres es au res. a.IS sem- sont soit en guerre, soit sur le qui' -vive Le ipays sur lequel M. Nazmi To•·-" ti11.. r1t1~ nu" dft taJr(" {'(" ciu"' J'ai J:.' BOSFOBO 
"'"• honn<·t•. ,...,, •• ma.lue•. ""''· ble bion que Farina soit le nom exact. et. s'ils ont toujourrs besoin d'importer çuoglu semble compter le plu.s dans l'a- MERANO 
'lt d.~ :lt"ndn ,.·otr, .i'y ill i1roml• i111.. • ~a forn:iu:e dé~ouverte par Farina pour satisfaire à leurs exigences .ac - venir est incontestablement l'AMERI- ---
'l'\I..., 0

llul'! p11r 1nu fuut1•., J'l>tnl tiom. eta1t destinee uniquement, dans son crues par les cirronstances. ils ne sont QUE. ALBANO 
tti.. ., ~Prtrat1on. •t • od .t h t' Les 

\'endredi 7 ,Join 

Lundi 24 Juin 

Lundi 10 Juin 

Pirée, Naples, Gênes, Marseille 

... · •• espn • a un pr ui P armaceu ique pas en état de vendre à l'étranger ce eJq>Ortations vers ce pays ont plus BOLSENA ~ ! .i. df'<I f'noul .. ~ b b . l te 
lt t.:1 

Br,K'hut f'n i.onnnt .. ( ... iniplf"r'I dont on a sor ait que ques gout s que le marché local absorbe aussi corn- que doublé au cours des trois premiers -------------------------------
""' 1• •nrton ''""' d'uu~ otooto • dans un peu d'eau. piètement. Ainsi, les pays balkaniques, mois de cette année par rapport à la MERANO Lundi 10 Jniu 

Constanza. Varna, Burgas, Mercredi 2ti Juin 

"11 En mourant, Jean-Pierre Farina con- pays exportateurs des lenrécs agri . période correspondante de 1939 . Une g!~itooGLIO ~~~;:~: :~ J~i: 
''•1t11,. ''4'ltai1 fi.il• tlrf"r • <·•1ndldf'mf'nt, fja sa découverte à son neveu Paul, un coles et de matières premières et mar- amélioration de la situation en devises VESTA Mercredi 2U Juin 

~~0140 
au moh1s, "' f"n 11lf'd. ('f"tti· jeune étudiant, très sérieux mais pau- chés consommateurs de produits manu- de la Turquie permettrait une reprise 

~ ~1~~-~ qu'un "rntrfl c'norm .. Nur - \Te et d'une timidité excesivc. Vaine- facturés, trouvent facilement où ven- des acha~ aux Etat.a-Unis. 
\.. lt~Oi'h oulf' :i .... f'z dl"l.arrarlrn .. f'I, <tnl ment le jeune homme chercha des dre leurs produits tandis que nul ou Imp. 

1 ut "lt tout clf'I -.ultf' quf' '4f'N Exip. 
ABBAZ!A 
DIANA 

Jeudi 13 Juin 
Jeudi 27 Juin 

Burgas, V brna, Constantza, Sulina, 
Galatz, Braïla 

Cavalla, Salonique. \' olo, Pirée, Patras, 

Brindisi, Ancône, Venise, Trieste 
''ou,·nitont &:ut-rf' atrr101antf'I : ï fonds pour lancer la découverte de son peu sont à même de satisfaire à leurs 

•·.,. ncle. demandes d'achat. 1939 2.152.000 1.980.000 ----~---~--~~--------~----·---~~~ 

1 l._, :'.:' '"'" •"•· "'"'" ' '""'' c". • A ce moment, Paul Farina fréquen- L'ALLEMAGNE, grand client de Io. 
111111 ; j'ff' rt"nlf"ral point ; J'f t . 1 f ·u d' . fil! d t ·1 ., rut a anu e une Jeune e on 1 Turquie jusqu'à l'année dernière, a vu 

', lt., était épris mais à laquelle il n"avait pas par suite des circonstances et du man-~ flllri. 'Ht'l'f"tl 11.a'I i,;i \.aurlf'n ~ 
te. •t ric-u "Jr. c1it •11,n,·l"r : 1•11 .,. lt" osé déclarer son amour. que d'un traité de commerce turco -
'-.• •110:

1
: <''4't in .-uf'rl't", t1M1- !, Un soir, pendant Je repas auquel allemand, réduire son volume d'échan-

t·,, · d.1t ~n.u,·a.-{', '"'f' .. t un ri'tit Paul prenait part, la jeune fille fut ge a.vec la Turquie au cinquième de ce 
..,.1 • 

1
"' soudain en proie à un malaise sérieux. qu'il était en janvier - mars 1939. 

1940 2.064.000 4.289.000 
La ROUMANIE est, enfin, le seul 

parmi les autres pays qui ait enregistré 
avec la Turquie un volume d'échanges 
digne d'attention qui se solde, d'ailleurs 
en füveur de cette del'nière. 

Imp. Exp. 

ALBA:ill ~a.medl li1 Juin Izmir, Cala.mata Patra, Venise Trieste. 

BOLSENA Luudi 1 Juillet Izmir, Patras, Venis, Trieste 

----------""'!!!!!'!!!!'!"'----------------... ~~------~~----·----...... 
«lta ia» S. A. N. 

Départs pour l'Amérique 
Départs pour l'Amérique 

Centrale 
j f':lt.•11 ·1u~ i.iin-. 1u"•r('I, .. OUPlr~ Uro - L'étudiant sortit de sa poche un fla. Imp. Exp. 1 
~· .::, '"""t t Et '"" '"" """' '"' con de l'eau inventée par son oncle, 1939 661.000 631.000 AUGUSTUS 
'· 1, "•••"" ' avec l'intention d'en faire boire une 1939 15.464.000 16.444.000 1940 1.268.000 3.394.000 

et le Sud Pacifique: 
~PTUNIA de Gêne ~l .Juin 

du Nord 
de Trieste 1 O J nin 

~ 'IQJdaL HrO('hul rptul trnl"I bRI· R R E X d Gê 12 · · 
, '•nt petite quantité à la malade. 1940 4.377.000 2.433.000 . H. e nes Juin "-.,..la rf', f"n 111 .. tlant If' 11l1"fJ d~tn<o I 'ONT S «Lloyd Triestino» S.A.N 

Départs pour les Indes et 
l'Extrême-Orient 

-..,. • '"'" •a ..,..""" oint ••"°'" Celte dernière, da.n.s un geste de dou- ••• u E DI A VOlA de Gênes 23 Juin 
...:. ''"«•••• d• 1.,1. leur et de nervosité, heurta la fiole dont LA RECOLTE D'OR CE 1 celles de Uème qualité. -1 
"'•• •• ''•Jl>nt d•bour. l'un d-."" é· le contenu se. répandit sur la :obe d'une La récolte de l'orge de la nouvelle Ajoutons que pour une différence de D J 'A . 

.: ~· ''""' B•oehut •'"'"'' •••· da.me de Pans, de passage a Cologne,,année ·a pris fin. Un premier arrivag~ 20 à 25 % sur les prix des cuirs, il fa.ut éparts pour ménque COYTE ROSSO de Trieste l .J. Juin "•• ::"d' •0
"• ••• •lnnt '" '"" et qui assistait également au dîner. d'orge de Mersin a été reçu en notre' tabler avec une hausse de l'ordre de 50 du Sud 

r,,t tt>rr,., .. , lt>ur Joh• d"11 ' 01 r Consterné. Paul se confondit en ex- ville. Cet orge est vendu aux lieux d r;. sur ceux des chaussures. Departs pour l'Australie , ~lat -'ttlf1• flro< hut, Qui tnurnnlt · 1 d h 
.., •< 0 cuses. mais a a.me, umant le ipar- production à 3 ptrs 30 paras. '-i f'll<'h#oo; ftU·df'H 11"' dt> lul a- . 

1
, • , 

~ 1
"alf'", f'ut f·nrorP lu. rori· .. df• fum qw S etait propage dans l'atmo::;- Quoique le marché soit peu animé en 

.-...,. , phère, déclara : raison de l'interdiction des exporta -
~·~· . . . \."b'"•• · - Quelle délicieuse odeur ! Vous a- tions de ce produit, on ne s'attend gue-

\ '· lt d"'
1•••1t 1

" '"''"" "'' •· vez là une eau de toilette exquise. Je re à une nouvelle baisse des prix grâce 
~ a,f'<' unf' 1•rfo<'l'UP:ltlon 1>1l· • • • 

'~. '••t. vallfo d 1 , serais heureuse d'en emporter à Paris. aux mesures decretees par le gouver-c. !"\ <' m1111:rf', 

'''" "f'nou,.,f"r 1:1 <'ontrf"·attaqu ... Pouvez-vous m'en procurer quelques nement pour l'achat des stocks se trou-
' r.. 11~11 

; nurf.f4 11uot, Pllurd, l-'au. façons ? vant entre les mains des producteurs 
t'""nt · 'l S · 

,, it la rf't'ht>r("J1p du '"or11 - He as ! madame, expiliqua l'étu- ur notre place, le pnx de l'orge a 
-.,· •·•"" dia.nt, cela m'est tout à fait impossible. subi une baisse de 30 paras: il est de ce 
1 "'- ~ atairf'1, nvt'tlent "'~ "1uln ... Cette eau était une invention de mon fait, de 5 ptrs ~ ~ ; et 4'ha4'un d'f'u..:: f•on - • 

, '''"'· J'"'"' "'"" ,., oui m• oncle et tout ce qu'il en restait était LA HAUSSE DES CUIRS ET 
'•· '• 1 .contenu dans CP flacon. DES PEAUX 
.. ~ t .. 

• 1,11 :iutrp.; r(•pondnlt • • On~ - .hiais vous .avez conservé la for- Les prix de gros des peaux et cuirs 
:-,., 1 .~,:;•• "'""" • • mule. Vous pouvez donc en fabriquer ? continuent à hausser. Les industries in-

llr..ri1,.,.._ 
1
h·r qui 1t\nit dfJ:1. 1·ntrf' - Certes, je le pourrais, avoua Paul téressées et tout particulièrement l'in· 

~ _ t>nJ .. ,.~ .. :ï 
1
" 

110
'"h"' d"" en rougissant, si j'en avais les moyens dustrie de la chaussure subissent le3 

. , • tt • falheurcusement ces moyens me man- répercussions de cet état de choses.Sui-'4t....,_ rGthu_t, mon llf'lltf'unnt ·~ 
,.,. d~ la Pf'r'ionn" •n• 11,,,., quent. vant les listes des prix officiels, en un 

'.\; ''""• La dame réfléchit quelque,; instants mois, les prix des peaux de buffle, se-
' 'lf'4'1 

1 n~tr11("t11111<i 1n;1nt rnt- puis : mi-ouvrées, ont haussé de 8 à 10 ptrs. 
\'.'- • • .,, - Vous allez venir à Paris. Je vous ceu des peaux de boeuf, de 5 à 15 

"'t <'Il, dit .Jnn,·if'r • .i't·om. 

'''• ;-.u 1, ''*' A '"•'"'"' 1a présenterai à quelques parfumeurs ré- ptrs, suivant les qualités. 
~ ...... , putés. Ayez confiance en moi : je fe. Pour les peaux ouvrées, la différen-
. ~' ''." r 11 • .,1• rai votre fortune. ce est encore plus sensible; elle est de 
'- .,, · "" 'auvn••· ... Et, en effet, le neveu réussit plei-120 à 40 ptrs. pour les marchandises de 
\ ._,, '••t-. .'""" fte• rous ' dit nement. t Ière qualité et de 50 ptrs. par kg. pour 
' ''n.- \ ~ , ~ o~ nn" donc- f'ellf' qui --!:....... 

''''

1

1111 r•f.,,l 

~ 1 .. ~ If'<. lhU>h•r" d~· Hnl· 
t11 t 

\ " ''t"tlJ,;t d•ln" l;1 111uln. Il 

·,"" .. ' (:p.11 ~ 1·ht-th·f'I t~ff' : ~·t llJ'! .. ,,, 
1 .., 11 "1irn "" h·\·rt" , mnl" 111 
'Cil 111) 

' ' li du "f•ntlnl('nl qu'il cif' 
' . "ri\n 

·o •I 1~ l'c-n111orti•r1•nl .. '• 11,. flh ra('f", dit-Il. 
1·oni1 

'-, fU1f> 1'1 l.1 11ro110 .. lll110, 

\ ~-· 1:h""rnc-nt, l.1nf'rr .. n1 nn•· 

'""'-til fl•lrt d#o .. l.cna .f:Jn\·lf"r-
1... t l'OlfltTJf' 'il :J\'Ult lm 
llti '°'1 1111~1J .,. "t.. c-utf'nunt tf'n111t ton .. 

'"'"1 .. ~lllhl 
""I ~· ù la nt;tln, .Jan . 

1
" ru1';h·nfl "!#1.iullf' Uro. 

ll1·11t1·11ant ; 

Les intéressés attribuent cet état d 
choses aux difficultés que rencontre 
l'im;portation des peaux en question 
que nous recevons de l'étranger et à 
l'insuffisance des arrivages. 

SATURXIA de Trieste 19 J UÎll ESQLILISO de Gêne 25 Juin 

Facilite~ de voyage sur les Ch m. de Fer de l'Etat 1talh:n 

Agence Générale d'Istanbul 
Snr11p Jskelesl 1517, t"l Mumbané. Galata Téléphone 4. 877 

DEUTSCHE ORIENTBANK 
• -- ~ .. FILIALE DER 

1

DRESDNER BANK 
Istanbul -Gala ta 
Istan bul-1 Bahçeka p1 .. 
Izmir 

TELEPllOSE: 44.6Y6 

TELFPHO~E : 21., . .\tO 

TELEPIIO:'llE: 2.aa,,, 

EN EGYPTE~: 

Fll..IALE' DE LA DRESDNER B.\SK1AU IC.\lRE1Er ~ ALEXA~Utut<.: 

-As-tu 1u la nouvelle ? Un orches­
tre .symphonique était arrivé récem -
ment à Bal~de. 

... Qui ne voudrait attendre 1"5 sym-. . . Or, tout comme ce ha.ci qui avait 
phonies de Schumann, de Beethoven?.. une croix aous le bras .... 

.. les effets de ces mUSIC<ens conte - Voilà de quoi just111er ,.., p0mt de 
muent, paraît-il, du matériel de guerrt. vue de ces députés qui préféraient la 
(Dts1etn df' c• mAI N11.4.lr GUl•r • l'A.k1am> 

1 musique orientale à la muaique euro .. 
1 péwne. 
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e -l!RT .. 1ru Lundi 3 Jaln t t !! œ. ___ _ 

Une action allemande contre 1 La presse tu!que La vie sportive 

l'Angleterre est-elle possible? de ce matin D'excellentes performances ont été 
~~--~-·-~~t--~~ ---<>---

Elle exigerait un concours de circonstances {Suite de la 2ème paie) réalisées à la réunion athlétique 
favorables très difficile à réaliser... 

1
mocratie, de renforcer les volontés et de Kadikoy 
les énergies. La. différence entre l'as-

Le ~ilemme qui'. dans tou~ les.pays Il ne faut pas oublier que l'Angleter · ,pect que présente la lutte actuelle en- 1•1 
pass0_0 n.ne les crotoques mohtaores, re peut. armer plusieurs millions d'hom- tre Anglais et Allemands et œ qu'elle Muzaf fer' Riza Maksut et A rat ont 
est, a 1 heure actuelle celui que M. mes qui SI peu familiarisées qu'jls puis •ta·t d'b t st l f ·t d · .. . . • e1aueue eru1 ecetteevo- t" h 
Abodm Daver posait hoer encore, sent être avec te maniement des armes 1 t" Qu t . 1, • f . r1on1p ateurs 
d 

, , , . _ ' u ion. an a. · al"Illee rançaise, ell~ 
ans 1 clkdam.: 1 etat-maior aile- sauraient tou)O· urs mettre en difficulte· t · · l' · · . . es passee a action avec une volont~ Une foule nombreuse a assisté hlerj Disque 1. Arot 38 m. 95 

mand
1
, entrepr~n:ra~t-ol mainte un corps d'expédition dépourvu des mo- d'acier. au stade de Kadikoy à la réunion 2. Yavru 37 m. 17 

nant attaque a on contre l'An · yens mécaruques les plus modernes. athlétique organisée par la Fédém.tion. Javelot 1. Melih 54 m. 34 
gleterre, dont il a été si souvent D'autre part, il est impossible de De remarquables .réaultats ont été réa- 2. Kemal 53 m. 55 
question, ou s'emp1oiera-t.;1 à met lancer par parachute 1es chars <3.l'Il1és, Allemands et Alliés se · 1 
t d

' b d h d lises par es athlètes turcs, t.émoignant Hauteur 1. Faik 1 m. 80 
re a or ors e cause l'armée l'artillerie lourde, le matériel pour co:is-1 

d é é 1 W d Pre' parent d' des grands progrès qu'ils ont faits. 2. Süreyya 1 m. 76 
u g n ra . eygan • quitte à con- t:IWre les ponts, bref .out ce qui est en vue une Voici, au demeurant, le palmares : p h 

centrer enswte le maximum d'ef - strictement indispensable pour mener 1 nouvelle bataille 100 m. 1. Muza.ffer 10" 9 erc e. 1. Vitsaropoul0t; 3 m. 30 
fo~ts contre la Crande-Bretagne , à bonne fin une entreprise de ce genre. 2. Ce:omi 11., 1 2. Butterfield 3 m. 
quo demeure !'Ennemi No 1 du Il en résulte que le gros des hommes etl 200 m. 1. Muzaffer 23 .. 2 Longueur 1. Omer 6 m. 62 
Reich ? du matériel destiné à ope'rer outre -1 (Suite de la ÛJTe pa!J.e) 2 2. Süreyya. 6 m. 51 5 A . Zaven 25" 

ce propos, il nous a paru inté Manche ne peut arriver que par voie de c'est surtout l'al1Illl-e anglaise qui a. 400 m . 1. GOren 51" 6 Triple 
ressant de traduire à l'intention de mer. réussi cette action militaire remarqua 2. zare 55.. saut 
nos lecteurs l'article suivant de M. TROIS CONDITIONS ble. OO Riza 1' 59 .. 5 
Bruno Montanari, dans la<Gazzett:i . , , , . 

8 
m. 

1
· 

LA BOURS 
Ankara 2 Juin 1910 

(Cours informatifs) 

tttEQUES 
été les grands Cha ll-' ~ 

!· 
Lo.iiœ. l l'ltMlln!I ~ 
New-York 100 oman 1 
P8ril 100 llft.ncli 2.;: 
K.ilan 100 Llno s., 
Genèn 100 °'·sui- tJll 
An>Jd".erd&m 100 Wlorim 
Berlin 100 Re.lch1marli: 
Bnmelllm 108 p ..... 

AtJJ•• 100 Drachm.11 
Solia 100 LnM 
Madrid 100 P..t.u 
V a.rsaria 100 Z)QtJll 
Budaput 100 P8J1P 
Bue&l'Mt 100 Len 
Selgrado 100 Dlu.al"I J.'_6: 
îckoh•me 100 :r.u J 

1. Omer 14 m. 275 
2. Yavru 14 m. 06 

del Po Io• : lndependamment du type de navires De. son coté l armee française est pal'- 2. Receb 2' 1" 8 Le vainqueur dc·s deux dernières é -

Nous n 
pocro . ..,, 

1 
Ali qui serait choisi pour passer le Canal "enue, au prix de sacrifices mdescripti- 1.500 m.1. Riza 4' 19" 8 preuves, Omer, d'Afyon Kara.hisar, œu· 

e yoru; ,...s que es e .. d. bl · · • 2 mands so"ent d . ·pose' , . , . m ependamment de la tactique qui se· es, a proteger vers l ouest ot le sud . Ma.fidis 4' 30" 1 sa une véritable surprise et ·battit le 

Stockholm 100 Cour. S. A 
UNE DECLARATION DU p}.11 

i 1s ~aseng-agerse . . • 1 1· · • • 3000 rieusem t dans l'j va . d R rait adoptee pour operer le débarque . a. 1gne de retrrute generale. Elle a · m. 1. 1.fostafa. 9' 5" 1 record de Turquie du triple saut. 
en n filon u oyau - t d l di pe . . 1 l . 2 • _.._ - 9' 25" 5 P "ll il . t d me-Uni tant qu'ils n'auront pas élimi- men , ans es con "tions les plus fa. rmis aussi. non .. seu ement e retr~it . ,,,,.......... a.r ai eurs convicn e mettre en 

FASCISTE 

né d'abord toute po .. b.lité d vorables, nous croyons que l'obtention de qua.tres cmquiemes du corps expc - 110 m. 1. Fa.ik 15" relief les 10" 9 de Muzaffer au 100', les 
sm 1 e menace d . d·t· · b · · · 2 \li f sérieuse de la part de la. F _ u succes par les Allemands est subor- i 1onnrure ntanruque, mrus aus.;i le . as i 16" 1 15" deFaik au 110 m lutles et les 14m 2 Le peuple italien est p 

t d 
rance, su donné à la. possibilité de faire face à sauvetage de la plu~rt des contin - Poids. 1. Arat 14 m. 20 du ;,.une et puissant Arat au lancement 

erre, sur mer et ans le ciel, contre le ' . ' ts f . N ,.... • •- · Il 
fla.ne gauche de leur dispositif. De ces trois. conditions : ge~ rançrus. on seulement les ar - 2. A~ 13 m. 905 du poids. a entrer en act10 
flanc gauche de leul" dispositif. D" d \- S assurer l~ domination absolue :nees all~mand~ ne. sont pas parvenues .:+~ ___ ~ 
toute façon, en tout cas, et quel que e atzone de mer a travers IAquelle de· ~-encercd er etd a a?oontitr lesrdfolrces al - Les matches de foot - ball d hier qu~me, 2 A. A. -D. N.B. 
soit l'ordre de ·'·- "-' r· . vron passer les convois et tes fourni· ees u no!' , mrus on pe u 5 Jour:. · . f 

.. pr""""ence lXe par le tur . en d bats " ·- ch . Le Conseil National du pal'll 
Führer en cequ· trait b" . es, es corn con ...... ues et a. 8I'Iles. =--- d~ 
atteindre il es: ~erta· aux o Jec:s ·~ 2.- Neutraliser la. capacité offensiv Cela a permis aux forces françaises B •kt d b a siégé hier sous la. présidence.~' 
chillse~ouven tr'·mqueb". ur;,desouvragesdecôtedel'ennenù; principales de se regrouper et de se (( (lS( as)) pren sa revaoc C SUJ" taireduparti,lem.inistreMu~ 
da

ns la. necess' .·at' des f .procf ain~en. 3.- S'assurer la possession sûre d'u· reconstituer. C'est là une chance pow· prouvé par acclamations la d 
i e e aire ace a une l . . .. Genclerb1· r11· g i· • ~ suivante . 

Pu .oëo~te •··nta•; d" . ne zone de terrain qui permette le dé _ e general Weygand. . ~ '°" wVe mvao;1.on. / . ~rtl 
Le problème de l'heure demem·e plo1tement en .profon?eur des premier; -=-.,....,..,.,-_ _ ~ . « Le Conseil National du 1"'.'eii 

d 1 
. . M Hi . con mgents debarques t· d' .

1 
d' B J L' • t . D . ciste décl.a.re que le peuple italJ 

one C(: Ul·Ci : . Uer reu,.,,ira-t-il . . con mues a.ppare1 s attaql!e au SV eyog u se lat ecraser par en11rspor d deS 
là où ont échoué Philippe Il, Lou1S· XI" 1 .. _outr. e les barrages de mmes, les cr.o. , qui, mitrailla.nt et couvrant J.~ fléchet _ éjà été trompé, en dépit ·v • d ed tt d cr+=- ces de ses 600.000 mo··+D lofSll~ 
et Na.pcléon ? 

1 
si~es e v e es e: e sous-marms tes le terra.in faisant face à celui chois: 1 . . ...,. ~ · · '': ' e ~ 
qw pourraient empecher l'intervention 1 

1 
têt d . . f Le championnat de Turquie touche a Fener· Vefa (aller-retour) 1 porta la victoire pour so1-méll1 

MAITRISE DE L'AIR ET MAITRISE . . :JOur a. e e pcnt, pourr.uent frure sar· Hi · · l tr ,de la. flotte britannique dans la. Man _I bst 
1 

• • t . 1 m. er au stade §eref, • BO§iktll.>j • Be~okt~-Galatasaray {alle<r-retour). · es au es; .>I 
DE LA MER / che, il est évid~nt que la première con-1 ~ffic:~: ca. nutrene lm ex:ventihont· ptromCeptett' qui semble se reprendre, a pris s3. re· Etant donné sa forme actuelle, c Fe-! le peuple italien qui dut "'.:,. 

l d b
·t bl t l' · ' d· · 0 es parac u is es. .e h G 1 b" li · 2 b f · r· · · Jlq•· n u l a emen , avant avenement mon que nous formulons plus haut n" • t· d tect· t . vanc e sur • enç er 1r g1 • pa;· ut.;; ner • ait 1gure de grand favori. · sanctions lorsqu'il voulait co 

Ù 1
, • . . • • ac ion e pro 1on rouvera1t son . 0 p tr V r , · · · d 

e aeronautique, la puissance navale pourrait etre obtenue si l'on n'était 
1
. t t 1 d a . ar con e e a • s est mcline e- • BEYOCLU • A ANKARA place au soleil; 

b t comp emen na ure ans un martelle · t M h 1 .. .. ,.1 . . 1 deô 

d
rt anrusidq~e aula.ra1t permi>1 aux Anglais , pas .en m~sure de dominer pondan: ment méthodique des champs d'avia. _ 1 ~anAnk• u a 1z1 guc~ • qu 1 avru

3
t batt;1 • ~ey.ogl~ a. ète franchement sur- reconnaît que Je contrôl~n 

e con erer menace allemande ave~ plusieurs )Ours, de l'aube au couche 1 ti . . t 
1 

. . d 1 a ara par e meme score : buts a classe hier a Ankara. par • Demirspor • est devenu un moyen d'étw 
~ . . . , . . on v01sms e omtams et ans un tro· 1 t 

un ceicarn »Cept1c1sme; le général Buo- du sole1l, le ciel de toute la. zone corn- .
1 

. t d d' . . . 1. ~n un match comptant pour le tour - économique et que d'autres oJJ , 
rt 

1 
· • . . ï . 1 . tre 

1 
. va1 m ense e esorga.msation des pn·• . 1 ..11· 

na..pa e,' ui:meme, ~nva.1 au D1rec - ,Pn"e on "" lieux ~e débarqucmcm cipaux noeuds routier·s et ferriviair~ 1 A Izmir, • Altinordu • a eu raison no1 de l' •Ankaraspor>. Il succomba, en que cela deviendra. un moyen J" 
~oll"e q~ operer un debarquement sans el la bgne des porls d '::'7'barquem<:nt. de la zone. d' < Allay par 6 buts à l. effet, par 7 buts à O. pre la. volonté libre. 
etre maitres de la mer est l'entreprise 1 Pour facditer cette tache excessive - ' .. ·· . . • · • . ..o..\ ..i.a I Voici commont s'é\Ja,blit le classe- • GALATASARAY •SE REPREND L · · . 't ~ e'f 
la. plus difficile qui ait jamais été réa.li- 'ment impcrtante de la. masse des a . La. troisieme conditwn constitue en ment général · · En vue de ses prochaines et décisivt..,. acli e pe~ple ilahen est pre eJlltÎ 
sée. Mais les enseignuments des 8 der-1 vions de chasse iailamand.s les bombar· ce qui concerne la. contribution del 1 . parties, le charnpion de Turquie 39·. Ga.··1 ri: on! eD se range unaruJil ....,.;f 

1 · ' détachements de l'armé de l' · Matches Points 1 t ere e uce qu1 appelle le r li' 
niers mois nous démontrent que la. mal diers de Goering n 'auraient d'autre res- e air, un I Cençlerbirligi 14 28 a asaray • s'est entrainé hier au stade créer l'u ·t · t r· d. danc<' 
trise de la. mer ne sert à rien si elle 1source que de chercher à attirer lè prolongement, dans le temps, de l'oeu· du Taksim contre « §i§li >.Après avoir t. ml e e in epen 

1 
• t' t' · p 1 Muhafizgücü 14 28 rie sur es .In.erS>. ~ n'~st pas appuyée par la maîtnse de plus grand nombre possible d'avion~ vr!' execu ee an eneurement. our c~ nettement dominé son adversaire, le , ,,.J<Jl 

1, qui concer l' 1 · · édi t d !' 1 Altay 14 26 LES BUTS DE LA GU"' 
l'air, alors que la. maitrise de f.air peut .,., chasse britanniques dans des zones . . , . ~e cmp ~1 '.mm a e a- 1 Altinordu 14 23 onze • jaune-rouge le battit sévère· 
com.peru;er· dans un certain sens, la .,xcentriques par rapport au théâtr, viat1on l element pnnc1pal du succès est ment par 6 buts à 1. L'ITALIE (!· 
maîtrise de la. mer. Force est d<>nc dè principal de la lutte, moyer.nant un•' lll>nstitue par la possibilité de prendr_ 1 Fener 

9 23 
UN JUBILE ET UN RECORD Rome, 2 (A.A.) - M. AJ!ll3,. 

conclure que l'Allemagne, en opposant 1 série ininterrompue d'action.-; offensi. le départ des bases de la Belgique, de la 
1 

Calatasaray 
9 22 

Le fameux foot•ball~r turc Refik Os- teur du journal c Telegra.!
0 

sa.formidable puissance aérienne à la v".5 s~r les objectifs militaires les plus France et de :a Hollande étant donné! ~:~t~ : ~~ man Top, ~~cien c.a.pitain. de. c B~ik-,d~ ministèr~ d~ affairel3 ':/. 
pu1S»ance ravale anglaise a. suivi la !omtains e_t les plus disparates du Ro- que la. traversec en vol de la Hollan~e I . . , tll.§ • et a11iere _a:-01: de l'eqmpe natio- d Italie, a. decl~e <Ia_ns .!il'.~ 
bonne voie en s'assurant, dans le cie!,1 yaume-Uru. n~ demande quepeu de mmutes. Ceca. e- En somme les eqm1pes d Ankara et nale turque, a fete hier la 34 ème année mmwa.le radiod.iffUS(.-e a l • 
une très forte supériorité de début. ca- LA PREMIERE TETE DE 

0 
'."te le travail dur et jngrat qui consiste d'Izmir ont terminé leurs matches. Pa.· de sa. carrière sportive, consacrée au troupes italiennes ce qiti suit e 

pable de déterminer la victoire. • . . , p NT • a créer des camps d\atterrissage de for-
1 
une curieuse coïncidence les deux c on- foot-ball sous toutes ses formes (jeu, Les buts de guerre de J'J~4 

LES PARACHUTISTES NE. La seconde condition peut etre obtt tune en territoire ennemi et la. néces· ze > de la capitale sont à égalité de arbitrage et critique). Le sympathique T · C G"br ltar et S~' 
nue au moy.en d'une action simultané~ sité qui en résulte de devoir les a.limen- points. Mais le • goal-average • oot le sportif a rappelé à cette occasion qu'i'. urus, 

0

~' 
1 

a, e11t r' 
SUFFISENT PAS de ;Par~chutistes, de. cstukas•: de bat· ter et les protéger. 'suivant : . .. .. a disputé 2.224 matches et botta 80 est un passage ext~emeJil .µtl" 

Après les expériences des parachu ter1es a l?ngue portee dispos~es ~ur •a C•·"• ,..,,1. ""'" ""'" """" ''"'"''""• ,. 1 Muhafozgucu: 1,16 !penalties sans rater aucun. La Cor:;e, la. Tunisie, G1bfi ti/ 
t1ste~ allemands en Pologne et en Hol· nve continentale du Canal . Une fois lltr" p11r,f'm1·:1t ito1·11m1·ntn1r ... ut rit '' lndlquf'r lt> .. 1 Gen lerbirli i : 1 14 1 Joli record, n'est.ce . ? sont des points de contrôle e. 
lande, beaucoup de gens sont d'avis que que ron aur•ait identitié la. sition des "".,.."""" """' "'.""" '""'" ,. ""''''"" •• 1• 1 ç g ' · · pas · · . . . . . r1W't 

b tt 
. d •t 

1 
. po ran(·our .. tlt• 1·1r1·011o;h,nt·(' .. r1norub11' .. absolumrtu. Ainsi donc les champions d'Ank.aM. UN HEUREUX EVENEMENT m:Llitaires dmges contre Jt 

la possibilité d 'une invasion de !'Angle· a eries e co e ang ruse:; dans la zon~ . 1 • 1 • • • • ts ~ , , ... exC"f'Ptlonru·I 111111 ruudratt 1•011r qu'f'llf' pul"'"f' et d'Izmir sont devancés tous deux par DANS LA FAMILLE ROYALE ses militaires et ces po1ll .J 

terre dépend entièrement de la. capacité ou l on entend debarquer un fort no- ,,.,.,;,. · 1 · d"' 

dont pour
."ai"t disposer l'avi"ati·on du ya. d tro d''l"t d ' d l'autre formation de la même ville. HELLENE doivent disparaitre. L'Italie _. ~ · U 0 Upes e 1 e escen UeS dJ • Domlnt•r la 'huu·ht• 1wnd1111t '.!~ hPure!t ! :t, Tt"I • dis ,;.,.. ··el "t '

1 
d bl Il reste a puter les matcheti sui - Athènes, 2 (A.A.) La. princesse Frf.- à tout prix sa. libe""'A d'a.C"' 

Reich de déposer, en un point quel . \:1 , pournu assumer a ou e charge :l\Ult ftf h· r,.\f' d{' 'a1>ol#on. lorH d(" la con.,tl- ts l . . 1 d . , - l ~ .. 

conque de la Graiide-Bretagne, un de prendre à revers les d Ï 't"' '"""" du "''mo• "• nou•o•••. "' , ... ,, '"" qu'il •• van . pour que e tournm soit clos t erique, epouse du prince-héritier Pau .. Méditerranée. Oeci doit êtf~· . 

d
. e enses CO le- IHll 1(1 r~âli';i'f L'#tullf' de '.\1. ~rontltnnrl dfn1ontrf' Fener-Calatasaray accoucha d'un garçon La mère et le toil" 

corps expédition aérien capable de li- res et de tracer le pourtour de la zone • · . . coûte, atteint par des vie lèl 

q
uider ran;deme t l f . . . . .. ... quf', ih111., 14·..; l'irc·on .. t.lnc·e!l uctu,.ur-., Il nf' liu.ffl- 88.§'ikt~-Vefa nouveau·ne se portent tres bien. ·dictl 

t'"'" n es orces metropo· enVIsagee comme prerruere ~te de pon .. r1llt pJuio; df' 2-i hf'ur(· ... inal" qu'H raudrnlt """ La nouvelle radiodûfusée ·mmédi t ~ res ~taliennes. Il serait ri .:A· 
litaines du pays envahi. Naturellement une pareille actio nu1.1tr1 .. ,. pf'r1nsuu.•n1t· 1111 canai." .. ,1111 eat ii.,·ldf'm· Qalatasaray~Vefa (aller-retour) 

1 

a e . :3 ~. 
Ce serait trop facne ùoit ôtre accompagnét: d'incursior.; m•nt """"'""" "'"' """""'· Fener-Be~ikt~ (aller-retour) ment.provoqua un gvand enthousia:>1neldre que nos revendicatio~.r ie' parnu la population. faites par le hasard et r~ 

EL :a-- - ___ ...,.,,....,,...,.,..,.,..,.,..,.-=~..,,...,..,....,,.-==============,,,,.,=·· .. ------ -- -... ~--·-·-·--·- - tl . - - -· ·- - ~--··-:.-·- ·- - - -· -- -- ------~ · - -=-=--~-- ~ 
• • •·• •·•• • • • • • toute l"anne'e. phes et des guerres qui ont dévasté ses ment, nommer un régent pour gouver- Nous connum" es alors deS 
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, NP 1 + Tel qu'il est, pourtant, sauvage eqvoisins. . ., . . ner la. D~lv~rüe d~rant la. minorité dl' tines bien pérubles juS'l~·"~ ql 
• nu, inaccessible aux véhicules de tous . C~ pays, ou J ao vu le iour, conu_ne Paul V, si bien qu au bout de quelque3 République fut proCJaanèl' <i~ ~ 
! genres, Join de toute habitation, de dit J.e ne sais quelle chanson française, mojs notre peuple se déclara., un beau les princes d'Yber, de 1'0~èr? • 
! tout bruit, de tout mouvement, seul en- serait le plus beau de la terre et le plus matin, plus malheureux encore que du furent conduits à 1oa. frontl 
! fin, sur son aiguille.de pierre, tel qu';l d?ux à habiter si, depui~ une vingtaine temps d_u vieux r~i. . . . . ,'?ace d'être fusillés s'il ~~el 
! est, j'adore Castel-Pic. drumées, un vent de folie ne para1ssrut Il '!>am.Il que le regent dila1>1dait les fi Jamais de remettre les P

1 

! Je suis fière de ses hautes muraille~, souffler sur Jes D.ylvaniens qui n_e !!'ê- na.nces publiques .' nie. # 
! de sa teinte sombre que le temps pat1- ~ent plus que plaies, bosses et revolu- Je. crolS'. to~t. ~1mplement, que sa si- Dtpuis Jars, nous 90Jl1fll 

• ne chaque jour davantage, de ses flancs tions. tua:1on pn•~egree portait envie à ses blique... t}'. 
+ a.rides, .infranchissables à l'homme. de La Dyl'"anie était encore, au début anciens collegues, les m.inistres moins G d' . l ujoUri; l1
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(LE MYSTÉRIEUX INCONNU) + son sentier rocailleux qu'on ne peut du siècle, un délicieux royaume qu'un chanceux que lui, et que des meneurs, ·e ranh'mtere a.Ello y est~~~ 
• . ' . '. d bo . . J VII diri" . . grassement pa • "d. v1 ux c a eau. e .... ~".1 • ·-:1!++-- • gravir qu'a pied ou à dos d ane, e sa n vieux r01, acques , geait pa1· Yes, ai erent k peuple d. , st . • . puiP• "'r. 

+ Par MAX DU VE U ZIT • position unique dominant tout ce qui siblement depuis trente-cinq ans. Tout à manifester son déplaisir. e~/ ~ e 1:nanee ~J!J1U le6 Jf · 

•
• •• l'entoure et portant le regard, par delà à coup, sans que l'-0n sache bien eXJac· Bref, il Y eut encore un changement familanl s. te le dy a.l ur de5 de;.! A•••••• . . , . . . d uvrn La. • ee a oue d'l" 
• ~ • • ' • ' • '• • • • • • • • • • •' • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • •1> - les vallees et les coteaux, 1usqu aux teroent ce que le souverrun avait frut e go e ement. Regence se mua. . griJ.ll 
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di tat 

que son man, mon o'-~ 

Castel-Pic est e nom de la. maison semblent avoir élu domicile sur la. pie:. confins de l'horizon. pour perdre l'estime de son peuple, ce- en c ure ! en · t c'est li> li_,, · · · · . . M · il . core 1eune, e of'· 
que nous habitons, grandmère et moi, re même, de telle sorte que leurs cou- Oui, j'adore Oastel-Pic ! lui-ci decreta un beau ma.tin qu'il en a- ais semble que notre pays n'etait nf t d t mèr0• s, 

"t S b . d'" _, . mur' po bé. • d" e an s, on ma d 
avec nos deux sen'l eurs a in et Fau· leurs sombres se confondent avec la Vl3.lt assez etre repn:sente par run pas ur o 1r a. m1 1ctateur. Le 1 . d' li 1 r court<' . . . . . , 
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ste. teinte foncée du granit de nos assises ; Castel-Pic est situé en pleine brous. Vieillard caduc et impotent, qu1 n as- peup e se cabra une nouvelle folS. t r l'e'terJll •" . . . - , . f . . ren reposer pou d cv· 
C'est un vieux manoir. lézard<> et enfin, lé lierre a. envahi nos muraille3 se dilvanienne, à cent cinquante mille s1sta.it plus aux fetes qu en v01ture fer- Ce ut tres gnave ! Le mecontente- J'avais trois ans qulJ,ll 

sombre, qui se drc_ ·e tout en haut d'un et il revêt en entier la façade nord dn de Kétha, capitale, de la. Dylvanie. mée, son grand âge lui .faisant craindre ment pop~lalre se tradui;>it par des é· c "lrt 
amas de rochers escarpés dominant l~s chii.teau et la tour carrée dont il est La. Dv. !va.nie est un très petit Etat les courants d'air et l'empêchant de pa- chauffourc.es et de combats dans les uei 

1 
· J'étais orpheline. 

\-a.liées environnantes. flAnqué à gauche. de l'Europe septentrionale qui se dres. rader à la. tête de notre milice nationa- rues de Ketha. Le choc fut effroyable! 
11 n'y a guère de verdure à Caste!- Ces pins, ces bruyères, ces ronces, ce se au sud de la chaîne de montagnes le (cinq cents hommes en tout ! . no- On compta au moins sob..'ll.nte morts et 

Pic : quelques g;ands pins ont !JOUsso lierre. c'est toute la. flore de Castel-Pi•·. des Lazes. tre 1arnnée, quoi !). près de deux cents blessés. Jamais la. ~-------- 01~: 
dans les creux des rocs et dressent et Sabin, qui tient chez nous le rôle Limitée à l'ouest par la. mer Crise, à Un pareil mécontentement chez un Dylvanie, depuis l'antique passage des Sahibi : G. P~J~ 
leurs cimes orgueilleuses, de-ci do-là. multiple de commissionnaire, garçon t'est par le fleuve Knour, la Dylvanie peuple aussi tra.nqui'lle, jusque-là, que Run. s sur son territoire, n'avait vu pa.- N. 'yat IV'iJ 

U Umumi esn S"' 
sans symétrie ; les bruyères ont grim· de peine, frotteur, concierge, muletier. est admirablement situé dans une con- le nôtre, obligea Jacques VIl à abd.i- rei ement couler le sang de ses en L r 
pé à l'assaut des roches nues et se sont jardinier, a vainement essayé d'y plan- trée riche et fertile, où son peuple de quer en faveur de je ne sais quel petit fants ! M. ZEKI A ,i• 

emparées des moindres anfractuosités; ter des arbres fruitiers. Il y a trop de laboureurs peut se dévelO'Pper tran- neveu le prmce Paul, un délicieux ga· A Paul V et à son régent malfaisant, "'"'"'"''· na~""- oo.i-'.":i 
1 

les ge'lêts. les romarins. l s ronce~ neige l'hiver, de soleil l'é~. de vent quillement, bien à l'abri des catastro- min de douze ans. Il fallut, naturelle· succéda un gouvernement provisoire. t.~ • 
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